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L excellent plan amaigrissant 
LALCO vous permet de 
perdre jusqu'à 3 livres par 
semaine en suivant une 
diète de 1.200 calories 
par jour, accompagnée 
de deux gellules DIET A" 
après chaque repas.
Exigez la gellule DIET A" 
LALCO qui contient les 
vitamines essentielles et
minéraux accompagnés de 
Lécithine, Kelp et Vinaigre de Cidre

VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES
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JEANNE D'ARC CHARIEBOIS EN COLERE!
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Madam* Charlabolt, pramlèr* épousa d'OIlvIar Oulmond n# vaut plus qua son 
nom soit mélé avac calul d* son mari.

3 h. vTY -w vi

>

l r\

Le Québec perdait, Il y a presque 8 ans, un de ses grands co­
miques: Olivier “ti-Zoune" Guimond (le fils). Cette triste nou­
velle devait affecter toute la province durant de longs mois. 
Emporté d’un terrible cancer, le comédien rendait l’âme dans 
un hôpital de Rosemont. Olivier Guimond laissait dans le deuil 
sa première épouse — Jeanne D’Arc Charlebois —, un fils né 
de cette union et Manon — sa seconde épouse — et le petit 
Luc, enfant d’Olivier né de la deuxième union.

Môme après toutes ces an­
nées. Otlvler Guimond fait en­
core parler. Et, la semaine 
dernière, sa première femme, 
Jeanne D’Arc Charlebois, té­
léphonait au journal afin de 
nous dire qu’elle n’était pas 
contente de notre journal 
Têlô-Radiomonde. "Mon­
sieur, dans votre édition du 
14 eu 20 janvier vous dites 
que la deuxième femme d’Oli­
vier Guimond (Manon) est 
devenue serveuse dans une 
cafétéria. Cela ne me dé­
range pas et c’est la vérité de 
toute manière. Ce que le n’a! 
pas aimé dans cette édition 
c'est que vous dites que: 
“Manon ne voyait pas d’un

bon oeil la venue de madame 
Charlebois en terre québé­
coise pour les funérailles d'O- 
llvler Guimond. Je voulais 
vous dire que le ne veux plus 
que mon nom soit associé à 
celui d'Olivier Guimond, est- 
ce clair? Il a été mon mari, le 
père de mes deux enfants, le 
le respecte beaucoup pour 
cela mais pas plus. En ce qui 
concerne vos Insinuations 
pour une espèce de froid qui 
existerait entre mol et Manon 
Guimond, lalssez-mol vous 
dire que le ne la connais pas 
cette femme. Je ne l'ai lamals 
rencontrée. Je n’al rien contre 
elle ni pour elle: le ne la con­
nais pas".
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JE NE VEUX PLUS QUE 
MON NOM SOIT MELE 
à, 'OLIVIER GUIMOND
Voilà la mise au point que 

tenait à faire madame Jean­
ne D’Arc Charlebois, première 
femme de feu Olivier Gui­
mond. Pourtant, lorsque 
Jeanne D’Arc Charlebois dit 
qu’elle ne connaît pas Manon 
Guimond, il y a de sérieuses 
questions à se poser. En effet, 
des témoins oculaires l’ont 
vue au salon funéraire et 
môme à l’enterrement d’Oli­
vier. Comment les deux fem­
mes ont-elles fait pour ne pas 
se rencontrer dans de telles 
circonstances?

Quoi qu’il en soit, il semble 
bien qu’on ne connaîtra Ja­
mais le long et le large de 
toute cette histoire. Télé- 
Radiomonde a fait son devoir 
en vous présentant les deux 
côtés de la médaille mais

'/y,' i

Salon Jatmna D’Arc Charlabola: Manon Quimond ast una Inconnu* 
pour *11*.
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Même après tout** ces années, Oli­
vier Guimond suscite toujours la 
controverse.

"JE N'AI RIEN 
CONTRE 

NI POUR 
MANON 

GUIMOND: 
JE NE L'AI JAMAIS 

RENCONTRÉE"
nous n’en savons pas plus 
long jusqu’à ce jour.

Il ne faudrait pas oublier 
que lorsque Jeanne D’Arc 
Charlebois nous a téléphoné 
la semaine dernière, elle était 
chez la mère d’Olivier Gui­
mond. Madame Charlebois 
était de passage chez nous 
pour l’enregistrement d’une 
émission: ‘‘Les Coqueluches”. 
En terminant, elle nous a fait 
remarquer d’arrôter de déter­
rer les morts. Qu’on se le 
dise...

J



/

Les lecteurs de Télé-Radiomonde 
connaissent l’histoire de la fille de Réal 
“Ti-Gus” Bôland, Berthe Béland. On se 
rappelle qu’au début d’octobre 1978, elle 
a été tenue criminellement responsable 
du meurtre de son amie de coeur Jac­
queline Grill Brown. À l’annonce de cette 
nouvelle tout le monde a été consterné.

Réal Béland avait été le premier à 
nous dire qu’il ne voulait pas être mêlé à 
ça et que la vie de Berthe ne regardait 
qu’elle. Il avait même été jusqu’à dire 
qu’il n’avait pas revu sa fille depuis 15 
ans.

Quoi qu’il en soit, quelques 
mois plus tard, deux journa­
listes de Télé-Radiomonde 
s’étaient rendus voir la mère 
de Berthe, Armande Cyr, pre­
mière épouse de notre Ti-Gus 
national. Armande Cyr nous 
avait alors tout raconté ce 
qu’elle savait de l'affaire . Elle 
avait de plus avoué que Réal 
avait vu Berthe un an aupara­
vant, dans un mariage. Elle 
nous racontait au juste com­
bien il lui a été difficile de pas­
ser à travers une telle 
épreuve. Toutes les accusa­
tions possibles peuvent être 
portées contre n’importe qui, 
ça ne nous dérange pas trop. 
Cependant lorsqu’il s’agit de 
nos enfants c'est toute autre 
chose. Là, ça fait mal et les

Après maints et maints ef­
forts, nous avons réussi à re­
joindre, Madame Boissault, 
directrice à la Maison Tan­
guay, qui a bien voulu nous 
dire où on en était dans le cas 
de Berthe Béland. "Le procès 
de mademoiselle Béland a bel 
et bien eu lieu comme prévu 
et elle a été formellement ac­
cusée du meurtre de Jacque­
line Grill Brown. Le juge lui a 
donné 10 ans de pénitencier". 
Une libération est à prévoir? 
"Écoutez monsieur, Berthe 
Béland vient juste d’avoir sa 
sentence, il n est pas question 
de libération pour l'instant. Je 
dois vous dire que les cas de 
libération ne viennent 
qu’après que l’accusé ait subi 
le tiers de sa sentence. Alors il Réal Béland: toujours la mémo position.

LA FILLE DE REAL "TI-GUS"
BÉLAND DEVRA PURGER
UNE PEINE DE 10 ANS À LA MAISON

est inutile d'en parler pour 
l'instant".

Les jeux sont faits: la fille de 
Réal “Tl-Gus-Bôland” devra 
donc purger une peine de 10 
ans de prison. Elle continuera 
donc la vie qu'elle mène de­
puis octobre 1978. Il est abso­
lument impossible de la voir 
pour l'instant. Les pensionnai­
res de la maison Tanguay ne 
reçoivent que les gens qu’ils 
veulent bien recevoir. Ils ont 
fait leur choix et ont ce qu’on

LA VIE DES 
PENSIONNAIRES 

À TANGUAY

appelle une liste de visiteurs 
Quant au téléphone, il est inu­
tile d’y penser. On ne peut 
parler à un prisonnier par té­
léphone.

Nous en avons aussi profité 
pour demander à madame 
Boissault comment se résume, 
en gros, la vie de prisonnière

U

Berthe Béland: 10 ans de prison

TANGUAY
premiers mois après que 
Berthe eût été incarcérée à la 

Maison Tanguay, Armande Cyr 
a traversé tout un calvaire.

Jusqu’en décembre der­
nier, on ne savait pas trop ce 
qui se passait dans l’histoire 
de Berthe Béland. On savait 
qu’elle était à Tanguay et que 
son procès devait avoir lieu au 
début de 1979 mais sans plus.

Dans le but de mieux vous 
informer, Télé-Radiomonde 
est allé directement à la 
source afin d’obtenir les dé­
tails pertinents concernant la 
vie de Berthe Béland.

i

Dans une entrevue qu'elle accordait au journal, la mère de 
Berthe, Armande Cyr avait tout raconté.

PAS QUESTION DE 
CAUTIONNEMENT!

Berthe continue d’écrire à sa mère.

à Tanguay. "Les filles se lè­
vent à 7 h 00 et vont déjeuner 
par la suite. Après c’est le tra­
vail. Il y en a qui travaillent à la 
boulangerie, d’autres font le 
ménage, d'autres travaillent à 
la bibliothèque"... Il nous a été 
impossible de savoir à quel 
département travaillait 
Berthe. Ensuite vient le dîner. 
Le travail reprend entrecoupé 
d’une récréation. Puis vient le 
souper et les activités de soi­
rée: jeux de société, télévi­
sion, cinéma... On se couche 
à 11 h 30.

Voilà, en gros, comment 
peut se résumer la vie des pri­
sonniers à la Maison Tan­
guay. Il ne nous reste plus 
qu'à souhaiter à Berthe Bé­
land et à sa mère, madame 
Armande Cyr, tout le courage 
nécessaire pour traverser une 
telle épreuve.
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Que de controverses autour de grand-papa et Soeur Angèlel

mm
André Rufiange a le sens de l'humour assez mordant

Tout le monde connaît 
André Rufiange. Souvent 
c’est grâce à lui si nous 
passons une bonne ou une 
mauvaise journée. En effet 
grâce à sa chronique qu’il 
signe dans le Journal de 
Montréal et le Journal de 
Québec, il nous déride et 
aide à débuter notre jour­
née. Cependant, on sait 
aussi qu'André Rufiange 
possède également un 
sens de l'humour assez 
mordant... parfois môme 
piquant. Enfin, personne 
n'ignore qu’il n’a jamais eu 
la langue dans sa poche et 
qu’il ne s’est jamais gêné 
pour critiquer une person­
nalité publique peu importe 
son domaine. Que l'on tra­
vaille en politique, en art, 
en sociologie, Rufi dit tou­
jours ce qu’il pense quand 
ça lui tente.

Ainsi, en fin de semaine 
dernière, plus précisément 
dans sa page de l'édition 
du Journal de Montréal, di­
manche le 18 mars, André 
Rufiange s’attaque (et pas 
avec le dos de la cuillière) à 
un de nos auteurs de télé­
romans les plus controver­
sés en ce moment, Janette 
Bertrand. Voici bailleurs le 
texte intégral de son inter­
vention:"

On comprend mainte­
nant pourquoi “Grand-

Papa" quittera bientôt l’ho­
raire: Janette Bertrand est 
essouflôe. Après avoir sé­
rieusement gêné les pa­
rents de bébés mongoliens 
et s’être royalement em­
pêtrée dans le problème du 
cancer du sein, il ne reste

plus à Mme Bertrand que 
de marier Soeur Angèle à 
Grand-papa et de s’effacer 
afin de refaire le plein. Ce 
n'est pas la première fois 
que Janette perd les péda­
les. Il y a quelques années, 
dans Quelle Famille! elle

“CE N’EST PAS LA PREMIÈRE 
FOIS QUE JANETTE 

PERD LES PÉDALES”

Janette Bertrand atterrée par les réactions que suscite son télé-roman.

P

“JANETTE
BERTRAND

EST
ESSOUFLÉE”

/

Janette et son grand-papa.

s'était également fourvoyée 
en traitant d’un sujet qu’elle 
ne connaissait pas: les en­

fants adoptifs.
Comprenons-nous bien. 

J'ai de l’admiration pour 
tous les esprits créateurs et 
Janette Bertrand en est un. 
Elle a malheureusement 
tendance à paniquer, lors­
que l’inspiration ne lui vient 
plus. C'est alors qu’elle 
quitte la voie principale oû 
elle conduisait à merveille 
et qu'elle bifurque sur une 
voie de garage".

Telle est l'opinion 
d’André Rudiange en par­
lant de "Grand-papa”. Et 
vous, qu’en pensez-vous?



EN PARLANT DE SON MÉTIER:
* Ce personnage du mari égoïste, exigeant et myso- 
gine qu’il interpréta dans le téléroman Grand Papa, au­
rait pu nous faire détester Pierre Dufresne à tout jamais 
tellement il est antipathique. Mais ce n’est pas le cas 

* car dés que le comédien quitte sa seconde peau, dés 
qu’il redevient lui-méme, on se retrouve face à un 
homme dont le calme, la joie de vivre et la sérénité sont 
tout à fait à l’antipode du caractère de Paul.

“J’AI FAIT DES CHOSES 
QUI NE M’INTÉRESSAIENT 

PAS TOUJOURS’’
— PIERRE DUFRESNE

Pierre Dufresne un homme bien dans sa peau.

Cependant il admet 
avoir lui aussi quelques 
tendances à la mysoginie. 
“Des tendances qui me 
proviennent de mon édu­
cation et qui se manifes­
tent le plus souvent après 
le souper quand le m’assois 
confortablement dans 
mon fauteuil au Heu de 
donner un coup de main. 
Mais l’en suis conscient et 
je me fais violence. 
texte Mireille Soucy

Bien qu’il ne le soit qu’à 
25 pour cent, Pierre 
Dufresne a tout à fait l’ap­
parence d’un Irlandais; 
Grand et robuste, avec des 
cheveux roux et des yeux 
tout ce qu’il y a de plus 
bleu. On dit des Irlandais 
qu’ils sont ôtus: “Je ne suis 
pas têtu mais persévé­
rant’’. C’est cette persévé­
rance même qui lui vaut 
d’être aujourd’hui très en 
demande car le métier a 
été pour lui comme pour 
tous les autres, une bataille 
continuelle pour demeurer 
dans les rangs. “Le métier 
de comédien est un métier 
difficile, parsemé d'impon­
dérables. C’est aussi un 
métier d'artisan car II faut 
se former sol-méme, se 
perfectionner avec le 
temps. Il faut se montrer 
très disponible aussi car ce 
n’est pas se rendre service 
que de devenir trop sélec­
tif. Moi par exemple, l’ai 
fait des choses qui ne m’in­
téressaient pas toujours. 
Je l’ai fait pour rendre ser­
vice à des amis qui s’en 
sont souvenus plus tard et 
qui m’ont redemandé, 
cette fois pour des choses 
intéressantes. Dans le mi­
lieu artistique comme dans 
tous les autres, on offre du 
travail aux gens qu'on con­
naît. J'al toujours été très 
sérieux, fiable et c'est à 
mon avis la seule façon de 
se tisser une bonne réputa­
tion”.

La plupart de ses satis­
factions, Pierre Dufresne 
les tire de son métier car 
de ce côté là tout va ronde­
ment pour lui. Parallèle­
ment à son personnage de

Jean-Paul dans Grand 
Papa, il interprète le rôie de 
Fardoche dans l’émission 
Passe-partout, diffusée sur 
les ondes de Radio- 
Canada. “Fardoche est un 
personnage très attachant 
que j’aime beaucoup et 
que les enfants aiment 
aussi. C’est un cultivateur 
qui Informe les enfants sur 
ce qui se passe sur la 
ferme par le biais des his­
toires qu’il raconte’”.

LA VIE A 
LA CAMPAGNE

Ce rôle de fermier, 
Pierre Dufresne n’a d’ail­
leurs pas de difficulté à l’in­
terpréter car il vit dans ce 
contexte, en pleine nature. 
“Je suis né à Outremont 
mais j’ai toujours rêvé de 
vivre à la campagne. Je me 
suis donc procuré II y a 
quelques années, une mai­
son en pièces que j’ai mon­
tée moi-même. Je suis Ins­
tallé à flanc de montagne, 
face au Lac Lachlgan et 
quand je ne suis pas à 
Montréal en train de tra­
vailler, c’est certain que je 
suis là-bas à faire du ski ou 
à jouer au tennis.

Ou à écouter de la musi­
que car Pierre Dufresne est 
très amateur. “SI je n’étais 
pas devenu comédien, je 
serais sûrement devenu 
chanteur d’opéra. Je ne le 
regrette pas car j’adore

jouer la comédie mais j’ai 
conservé beaucoup d’inté­
rêt pour la musique, pour 
toutes les formes de musi­
que pourqu qu’elle soit 
bonne.’’ Pierre Dufresne 
est d’ailleurs musicien à 
ses heures puisqu’il joue

de la musique à bouche et 
des cuillères.

IL DIRA OUI 
Certains se souviendront 

peut-être que Pierre 
Dufresne fut l’un des fon­
dateurs du R.I.N. Il n’a au­
cunement perdu son inté­

rêt marqué pour la politi­
que et ne cache pas ses 
convictions indépendantis­
tes. Il est prêt à prendre le I 
risque il dira oui au référen­
dum.

Chez lui, rien d’équivo- I 
que Ce comédien ac­
compli semble avoir mené 
sa vie et sa carrière exacte­
ment comme il l’entendait 
et il en retire aujourd’hui les 
fruits dont le plus important 
est la satisfaction. C’est I 
du moins de cette façon I 
qu’il explique sa sérénité. I 
“Oui, je me sens très bien ij 
dans ma peau parce que Je S 
suis heureux de tout ce qui | 
m'arrive. Mais Je pense l’a- I 
voir mérité car II n'y a pas i 
que des bons côtés dans le 8 
métier que J’ai choisi. Par 
exemple, ça demande de | 
nombreuses heures de tra- I

IL EST | 
MUSICIEN

vai! car derrière la demi- 
heure d’apparition d la télé 
il y a toutes celles passées 
à apprendre un texte par 
coeur. Et je déteste 
apprendre des textes”.

Pierre Dufresne envi­
sage son avenir avec au­
tant d’optimisme qu’il en a 
toujours démontré. “J'ai­
merais continuer à travail­
ler toute ma vie mais je ne 
voudrais pas que ça soit 
toujours au rythme actuel.
Je songe d’ici quelques an­
nées à espacer un peu plus 
mes engagements”. Pour 
l’avenir le plus immédiat, 
c’est-à-dire l’été prochain 
nous retrouverons Pierre 
Dufresne au Théâtre de Jo- 
liette où on lui a confié le 
rôle principal de la pièce.
“Un sur six". Encore une 
fois, il n’a pu dire non car le 
rôle le passionnait. C’est 
pourquoi ces temps-ci, il 
est pris à faire ce qu’il aime 
le moins de son métier. Il 
étudie ses textes.

__________________ J

-

Avec sa compagne de travail actuelle: Amulette Carneau

COMME DANS "GRAND-PAPA” IL SE DIT MYSOGINE"
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POUR LA PREMIÈRE FOIS DE SA CARRIÈRE

YVAN DUCHARME
D5£js THÉÂTRE D’ÉTÉ

Les choses vont extrê­
mement bien pour le comé­
dien Yvan Ducharme. Il 
était temps peut-on-dire, 
mais il est vrai que tout 
vient à point à qui sait at­
tendre. Pendant cette at­
tente, Yvan Ducharme ne 
s est nullement tourné les 
pouces. Il a travaillé, Il a 
écrit, Il a repensé sa façon 
de vivre, sa façon de voir 
les choses et les gens. Le 
voici, maintenant, assailli 
de toutes parts par des 
offres qu’il ne saurait refu­
ser. Ce sont des offres très 
spéciales quand on consi­
dère qu’il a été trop long­
temps sur la paille.

SON PREMIER 
THÉÂTRE D’ÉTÉ

I_

Yvan Ducharme pouvait 
en parler car à ce moment 
le contrat était dans sa 
poche. C’est chose faite, 
officielle. Yvan sera en ve­
dette pour la première fois 
de sa carrière dans une 
pièce présentée à un 
théâtre d'été. Les grandes 
lignes de cet engagement 
ne seront cependant révé­
lées que lors d’une confé­
rence de presse donnée 
par les dirigeants du 
théâtre en question. "Je 
suis très heureux d'en per-

« F

i
1er. Quand fe pense que le 
monterai sur une de ces 
scènes pour la première 
fols de ma vie, ça me 
donne la chair de poule, au 
sens positif! Tout ce dont 
le suis en mesure de dire 
pour le moment, c’est que 
les répétitions pour la

pièce ne débuteront pas 
avant le mois de mal”.

Avec, en plus, son poste 
à la station radiophonique 
CKLM, sans oublier les 
commerciaux qui deman­
dent ses services, Yvan 
Ducharme ne peut qu’être 
heureux de la tournure des 
évènements. À ce sujet, 
pas besoin de le lui deman­
der, ça ne paraît que trop 
bien dans sa voix. D’autre 
part, Yvan Ducharme, 
môme s’il se dit très oc­
cupé, trouve le temps de 
travailler à une juste cause, 
qu’il considère la sienne, à 
raison. Étant président de 
la Société Canadienne du 
Cancer, le comédien devra 
bientôt s'armer de force 
physique pour parcourir 
plusieurs kilomètres en ter­
ritoire québécois et faire 
passer son message et ce­
lui de la Société.

Malheureusement, le pe­
tit côté sombre du tableau 
doit aussi avoir sa place 
dans ces lignes puisque le 
comédien ne voit toujours 
pas s'ouvrir devant lui les 
portes de la télévision et, 
plus particulièrement, cel­
les des téléromans, où une 
place lui est dûe. Mais, 
comme on le disait au dé­
but...

André Gignac

k -ta

Yvon T hibou tôt encourt g* m femme 
à taire de la politique.

{------------------------ N
DOMINIQUE

MICHEL
ACCEPTE

SA
STÉRILITÉ

Dominique Michel, 
malgré une vie bien rem­
plie avec une tournée de 
spectacles quelle présenté 
en province et les enregis­
trements de sa série télévi­
sée, nous explique pour­
quoi elle n’a pas d’enfant. 
Avec l’homme de sa vie, 
elle partagera peut-être les 
joies de devenir une 
maman adoptive.

^ PUBLIREPORTAGE y

LA FEMME D'YVON THIBOUTOT
OBTIENT DU 
SUCCES EN 
POLITIQUE

Si un membre de 
votre famille ne peut 
plus s’empêcher de 
boire, vous cons­

tatez sans 
difficulté les effets 
de l'alcool sur lui. 
Mais vous rendez- 
vous bien compte 
des effets que ce 
problème a sur 

vous ?

Pour obtenir des renseignements 
et de raide, communiquez avec

AL-ANON
C.P. 744 Station B, 

Montréal, P.Q.
Télj 729-3034

Si la comédien Yvon Thibou- 
tot ast trè» populaire dana la 
domain# artistique, son épousa 
Louis# l’ast autant., dans calul 
d# la politiqua. Eli# a d’ailleurs 
l'appui da son mari car à c# su­
jet l#urs Idées sa rejoignent. 
Louise Thiboutot travaille en 
effet de façon régulière à PExé- 
cutlf National du Parti Québé­
cois et fait ausal partie du co­
mité da la condition féminine. 
La 28 mars, Louise aéra l’Invi­
tée du comté de Ste-Anne qui 
couvre une partie de Verdun, 
Pointa St-Chartes et St-Henrl. 
Ella prendra la parole alors 
qu'on soulignera le lancement 
de la campagne de finance­
ment du Parti. Loulee fut Jadis 
présidente da l’association de 
ce comté. Il semble qu’en poli­
tique, un bel avenir se dessine 
devant l'épouse du comédien.

A.Q.

À GROSSESSE- 
SECOURS

Femmes enceintes en 
difficulté, vous trouverez 
l’aide nécessaire pour 
poursuivre votre gros­
sesse.

Tél: 526-0873

jr jém

JUSTE AVANT LA SORTIE DE 
LEUR NOUVEAU 33 TOURS

LA CRITIQUE EUROPEENNE 
ACCLAME

JIM ET BERTRAND
Bien des artistes de chez nous ont fait des pieds et 

des mains dans le passé pour percer sur le marché eu­
ropéen et n’y sont pas arrivés. Pour Jim et Bertrand, 
tout cela n’a semblé être qu’un jeu d'enfants alors que 
c'est sans ambition particulière qu'ils avalent traversé 
l’Atlantique. Jim Corcoran et Bertrand Gosselin sont 
d'abord des gars simples, des musiciens qui n'antici­
pent pas les évènements. Ils mènent leur carrière à leur 
propre rythme et ne s’en font pas. Ils viennent de lancer 
un nouvel album “À L’ABRI DE LA TEMPÊTE" qui vient 
2 ans après "LA TÊTE EN GIGUE", leur troisième dis­
que qui a vendu plus de 40,000 exemplaires. Ce 
quatrième long-jeu arrive au moment où ils annoncent 
un arrêt dans leur carrière artistique.
UNE TOURNÉE 
POUR FINIR

Avant de prendre deux 
ans de répit, Jim et 
Bertrand feront une im­
portante tournée au Qué­
bec et en Ontario pour 
terminer les 19 et 20 mai à 
la Baie James. Notons 
que leurs derniers spec­
tacles à Montréal auront 
lieu au St-Denis, les 28 et 
29 mars. Après cela, on 
ne les reverra plus avant 
1982, date prévue pour 
leur retour. Tous deux in­
sistent pour dire qu’il ne 
s’agit pas d'une sépara­
tion définitive mais d’un 
simple arrêt. Le public 
devrait donc les retrouver 
ensemble dans deux ans. 
ILS ONT SÉDUIT 
L’EUROPE

L’automne dernier, le 
duo Jim et Bertrand ont 
fait une tournée euro­
péenne qui les a menés 
en France, en Allemagne, 
en Suisse et en Belgique. 
Dans ces différents pays, 
on pouvait lire de très élo- 
gieuses critiques sur nos 
musiciens québécois. En

• ASTROLOGIE *
POUR RENDEZ-VOUS
• 523-1952 *

ïïs

voici quelques exemples:
"Sur un plan purement 

musical, les deux compè­
res se révèlent aussi 
simplement, aussi lumi­
neusement, de véritables 
virtuoses du son, de l’har­
monie, de la technique.”
— Catherine Degan, “LE

SOIR”, Belgique.
’’Une heure et demie de 

spectacle à peine. Mais 
d'humour et de poésie 
agréable. Jim et Bertrand 
ont su toucher juste.”
— A.L. "DERNIÈRES 
NOUVELLES D’ALSACE",

France.
’’Leur spectacle brille 

par sa perfection... Qu'il 
est agréable de ren­
contrer parfois des gens 
qu’un succès montant n’a 
pas transformé en statue 
prétentieuse ou en savon­
nette débilitante.” 
François Allaz, "24 
HEURES LAUZANNE", 

Suisse.
Comme vous pouvez le 

constater la critique Euro­
péenne unanime à recon­
naître Jim et Bertrand 
comme de vrais artistes. 
C'est pourquoi, il est fort 
possible qu’ils y retour­
nent un jour lorsqu’ils se 
seront recyclés.



VOYAGES
A PARIS

avec

AIR CANADA

couples chanceux se
• Transport par air canada 0

• Du 16 au 20 avril 1979
• 3 nuits au

A GAGNER
FRADIO

rendront à PARIS en avril.
• Promenade en bateau-mouche 

sur la Seine
• Visite de Versailles

PariH-Sheraton Hotel ^
• Spectacle de Starmania
• Dîner-spectacle à

lALCAZAR de
FRANÇOIS VICENTE

■ C'est facile. Remplissez correctement le cc upon 
imprime plus bas (ou un fac-similé non reproouit 
mécaniquement) et postez-le à I animateur de votre 
emission preferee.

• Accueil aux grands magasins 
“Printemps”

• Tour de ville guidé

Remplissez ce coupon et postez-le a:
Nom de votre animateur 
Starmania-Paris

à la station Radiomutuei que vous écoutez

Ecoutez chaque jour cette émission, si vous y 
entendez votre nom. vous avez 30 minutes pour 
téléphoner à la station et vous rendre ainsi éligible au 
tirage d'un des cinquante voyages à Pans pour deux 
personnes. Il y aura cinq gagnants par semaine 
pendant 10 semaines pour l'ensemble des cinq 
stations Radiomutuel.
Du 3 février au 7 avril 1979, chaque samedi matin 
entre 09h00 et 12h00 on donnera en ondes les noms 
des cinq gagnants tirés au hasard parmi les éligibles 
de la semaine des cinq stations participantes 
Les participants doivent être âges de 18 ans et plus 
La copie complète des règlements de ce concours est 
disponible à votre station Radiomutuel et chez les 
journaux participants 
Le concours se termine le 7 avrU. 1979

Une présentation de

Al R CANADA 0 et de

sur les ondes du réseau RADIOMUTUEL

r—
| Nom:...... .......

r Adresse:________________________________

| Ville: ______________________Prov---------------------- |

Code postal:_________________Tel.:

Mon emission preferee

RADIO
M S N DE

MOATWAi

1,700 rue Berri 
Montréal

1,300 Bout. Laurier 681 Chemin Bellefaste 2655 ouest King
Québec Ottawa Sherbrooke

IBIOi 9fW00U
THJ
has <m«s

1,350 Place Royale 
Trois-Rivières
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P*'« CA BOUGE 
AUX ÉDITIONS 

QUEBECOR
Oui ça bouge aux Éditions Québécor. Depuis son ar­

rivée dans le monde du livre cette maison est devenue 
l'une des plus prolifiques dans le genre. Ainsi, deux 
nouveaux volumes sont à ajouter dans votre bibliothè­
que ces temps-ci. D'abord un qui s'adresse surtout aux 
personnes mariées mais qui ne sera pas sans laisser 
indifférentes les autres: “Comment éviter le divorce’’.

"Comment éviter le divorce" traite des Illusions qu’- 
hommes et femmes peuvent entretenir au sujet du ma­
riage. Dans quelle mesure, l’amour étant la base de l'é­
difice, la plupart des couples ne savent regarder la réa­
lité en face en attendant du mariage un véritable mi­
racle.

Dans un second temps et c’est un livre à surveiller: 
“Un nain dans l’arène de la vie" par Little Beaver (ce 
dernier est lancé cette semaine soit le 26 mars). Il ra­
conte la vie en détail de ce lutteur qui nous a fait rire 
plus d'une fois. Un prochain best-seller.

TI-GUS ET TMIIIOUSSE PRESENTENT:
aÀ LA DEMANDE GÉNÉRALE 99

Ti-Gus et Ti-Moueee 
viennent de lancer un tout 
nouveau disque ayant pour 
titre: “À la demande géné­
rale". Du pur Ti-Gus et Ti- 
Mousse. De quoi nous faire 
rire et nous distraire.

Ceux qui ont aimé le 
spectacle qu’ils ont pré­
senté à la PDA dernière­
ment l’apprécieront sûre­
ment. Le duo fantaisiste re­
vient d’un passage à Miami 
où il a passé un mois. Ils 
ont travaillé et en ont pro­
fité pour se reposer quel­
que peu, histoire de mêler 
rutile à l’agréable. Un autre 
succès pour Ti-Gus et Tl- 
M o us se.

»

RAYMOND LEGAULT: 1979 
AURA ÉTÉ SON ANNÉE

Raymond Legault n’aura pas arrêté de la saison. Il aura eu son rôle régulier dans la sé­
rie "Terre Humaine" — Jean-François Jacquemin, aura participé à diverses représenta­
tions théâtrales dont aux 4 Souls bar et on pourra le voir sur les planches du Rideau Vert 
jusqu’au 5 mai prochain. Voilà qui termine bien la saison.

Raymond sera en vedette dans la pièce: "LA DÉBÂCLE". Le thème de cette production 
théâtrale est la passion, celle d'un homme pour une femme. Quand la passion arrive à un 
certain âge, il arrive parfois qu’elle fait perdre le pied... vient alors la débâcle qui emporte 
tout sur son passage. De relève qu'il ôtait au début de l’année, Raymond Legault fait 
maintenant partie de nos valeurs sûres.

L’AUTO DE ROMÉO PËRUSSE 
PASSE AU FEU!

Roméo Pérusae a eu la aurpriae de aa vie la aemaine 
dernière alora qu’il a’eat rendu compte que aon auto ve­
nait de paaaer au feu. Alora qu’il terminait un de aea 
apectaclea, H eat allé démarré aon auto, hiatoire de la 
faire réchauffer.

Loraqu’ll eat venu pour patlir, Il a’eat rendu compte 
qu’elle était volatisée. Déception! Il y tenait beaucoup à 

cette auto car elle était à aon premier 220,000 millea. L’auto 
était de marque Imperial le Baron 73 et Péruaae venait 
de la faire remonter à neuf. Il y tenait comme la prunelle 
de aea yeux à ce qu’on dit. Cependant, comme I! donnait 
aon spectacle è Saint-Michel des Saints lorsque l’acci­
dent s’eat produit des amis l’ont dépanné et passé une 
autre auto.

I vous ^
AVEZ " 
DES

PROBLÈMES
WM iHIIll *

AVEC NOUS POUVONS VOUS AIDER
Bureau ouvert de 8AM à 8PM ET VOUS SEREZ COMME UN NEUF

a^SWSRm PAVILLON IVRY 'ÏSe* Ta.: 1-819-326-3520
. Directeur CLAUDE BOURGEAULT

Si vous voulez boire et le 
pouvez, c'est votre affaire 

Si vous voulez arrêter et 
ne le pouvez 

c'est notre affaire

ALCOOLIQUES ANONYMES
Tél.: 527-4101

HORLOGERIE — BIJOUTERIE
À l’ecole - à la maison - Dépliants gratuits

Ixament du Ministère de l’Éducation 
Niveau secondaire et recyclage 

Permffe No 749639

INSTITUT D’HORLOGERIE 
DU CANADA LTÉE

1012 est, Mont-Royal — Montréal - H2J 1X6
i Tél.: 923-7623



EST-ELLE SUR LE CHEMIN 
DE JACKIE?

LiùJLILrijJliti'ir
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SEMBLE AVOIR EU
UNE LIAISON AVEC
i tL CGÜjÜJGlijü

Ça y est, Margaret Tru­
deau fait encore la une des 
journaux et pour cause. En 
effet, le magazine MacLean 
rapporte une entrevue que 
lui a accordé Margaret Tru­
deau. D’après cet entretien, 
l’ex-premlère dame du Ca­
nada semble avoir eu une 
liaison avec le sénateur Ted 
Kennedy. Bombe dans le mi­
lieu politique!

Cette liaison "amoureuse” 
se serait produite en 1977. 
Et, toujours selon les propos 
rapportés par le magasine, 
Pierre Elliott Trudeau aurait 
été très embarrassé lorsque 
Margaret lui a appris "la” 
nouvelle. De plus Margaret 
croyait que cette liaison au­
rait pu être traumatisante 
pour M. Trudeau si Kennedy

était élu président des États- 
Unis et que les deux hom­
mes se seraient rencontrés 
pour des fins politiques.

Il va sans dire que les 
proches du Sénateur Ken­
nedy ont nié cette nouvelle. 
Ils ont admis que M. Ken­
nedy et madame Trudeau se 
sont déjà rencontrés mais 
sans plus.

UN SUCCÈS POUR
s

Le théâtre Denise Pelle- tendrez le nom de Loulsette allez la voir ça vaut ie dêpla-
tler, à la salle Fred-Barry, Dussault ne vous gênez pas, cernent,
présente jusqu’au 31 mars 
une pièce mettant en vedette 
Loulsette Dussault: "Mo- 
man”. Le moins qu’on puisse 
dire après avoir vu cette pro­
duction c’est que mademoi­
selle Dussault vient d'encais­
ser un autre succès à sa car­
rière.

On la découvre à nouveau.
Depuis "la Souris verte" elle 
en a fait du chemin cette 
chère Loulsette La scène du 
guichet et celle où elle prend 
ses deux filles et les amène à 
l'autobus est extraordinaire.
Quelle talent elle a cette fille.
Par la suite Louisette devrait 
reprendre les représenta­
tions des “Fées ont soif” au 
TNM cet été ou à l’automne 
prochain. Lorsque vous en-s

sJsjiIAehon

MAURICE CÔTÉ
Le sympathique chroni­

queur du Journal de 
Montréal est maintenant re­
venu de vacances au cours 
desquelles, il s’est bien re­
posé et bien amusé, il 
reprend donc le boulot à 
compter de cette semaine et, 
à la sortie de TRM, vous l’au­
rez sûrement retrouvé dans 
sa chronique.

ANDRÉ ROBERT
Félicitations au vieux rou­

tier du milieu journalistique 
artistique André Robert (fon­
dateur d'Échos-Vedettes 
avec Edward Remi) pour sa 
récente nomination au poste 
de directeur de la promotion 
du magazine “Le Lundi”. Sa

compétence et son métier fe­
ront de lui un excellent direc­
teur.
CHARLES AZNAVOUR

Le charmeur de ces da­
mes, le français Charles Az- 
navour est à écrire une co­
médie musicale avec l'écri­
vain Christine Arnothy. Mon­
sieur Aznavour a laissé en­
tendre que cette comédie 
devrait être présenté sur un 
théâtre à Paris d’ici un an.
SHIRLEY THÉROUX
Télé-Métropole est en train 

de tourner un super festival 
variétés mettant en vedette 
Shirley Théroux aux côtés de 
monsieur Pointu et Gilbert 
Bécaud. Si tout ce dérouie 
comme prévu le tout devrait 
nous être présenté en mal 
prochain.
PIERRE LA B ELLE

Pierre Labelle pour sa part 
continue toujours à nous 
faire rire dans "On rit ben 
mais c’est drôle pareil”. À ce 
sujet la critique a été una­
nime à dire que c’était un des

meilleurs shows de l’année 
1979. Il est au Patriote jus­
qu'au 8 avril prochain. À voir 
pour les déprimés. .
JEAN DUCEPPE

Du 28 mars et ce jusqu’au 
28 avril, la compagnie 
théâtrale de Jean Duceppe 
présente au Théâtre Port 
Royal de la PDA une pièce 
de Ira Levin traduite par 
Michel Beaulieu et qui s’inti­
tule: "Piège à rebours”. La 
mise en scène est assurée 
par Gérard Poirier qu’on 
retrouve aussi au nombre de 
!a distribution.

SYLVIE VARTAN
Kébec-fllms présentera le 

27 mars prochain un spec­
tacle de Sylvie Vartan dans le 
cadre de l’émission “Tête 
d'affiche". Le spectacle pré­
senté à cette occasion a pour 
titre: “Dancing Star”. Entou­
rée de plusieurs vedettes. 

"daYicing siar’c'est la vie de 
Vert an revue et corrigée par 
le comédien Jean-Claude 
Brialy.

R NORMAND B. ROHRiR — S. PHILIP SUTHERLAND

POURQUOI
SUIS-üE
TIMIDE?
il Payez par C.O.D. > Master Charge - Chargez

• ayez enfin con­
fiance en vous

• éliminez votre 
timidité

• changez votre 
vie

Commandez \ 
par

téléphoné

C’est facile

$5 .95- 1 (800) 361-4345
PLUS LIS FRAIS DE FORT ET DE MANUTENTION

les ^ 

livres 
qui \
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k DEUX NOUVEAUX 
TÉLÉROMANS 
RADIO-CANADA

Les jours se suivent mais 
ne se ressemblent pas. 
C'est du moins ce que l’on 
remarque à la télévision en 
ce qui concerne la présen­
tation d'automne.

Comme vous le savez les 
séries “Grand-papa" et “À 
cause de mon oncle” dis­
paraîtront de notre écran; 
pour les remplacer, Radio- 
Canada nous propose 
deux nouveaux téléro­
mans: “Caroline', cette 
émission aura pour princi­
pal sujet la mode. Son au­
teur est Marcelle Racine, le 
réalisateur est en fait une 
réalisatrice, qui se nomme 
Lucille Leduc. Celle qui 
aura le rôle principal est 
Patricia Nolin qui fut remar­
quable dans rémission 
“Grand-papa

L'autre téléroman se 
nomme “Frédéric”; ce sera 
l’histoire d’un jeune 
français qui vient vivre chez 
nous au Québec et qui 
devra se faire à nos moeurs 
et coutumes, ce sera une 
co-production entre TF 1 et 
la société Radio-Canada. 
Les textes sont de Claude 
Fournier et M. André Bras­
seur fera la mise en scène.

Patricia Nolin

Voici les émissions qui 
resteront sur votre écran 
de télévision: "Les Coque­
luches”, "Télémag”, 
“Consommateurs-plus”, 
“Science-Réalité" ainsi que 
“Femme d’aujourd’hui”. 
“Les Beaux Dimanches’’ 
remplaceront “Scénario” 
en présentant des pièces 
de théâtre. Beaucoup de

dames seront déçues, car 
"l’heure de pointe” dispa­
raîtra et sera remplacée 
par plusieurs séries améri­
caines ou autres.

Surveillez donc votre 
télé-horaire, si vous désirez 
être certains de ce que 
vous verrez en ouvrant 
votre appareil...

A. Béland

NOUVELLES 
ILLUSTRÉES...

Y’EN A DEDANS!
DES PATENTES... DES CONSEILS- 
DES JEUX... DES TAS D’AFFAIRES- 
POUR 50 CENTS... VOUS EN AVEZ 

POUR LA SEMAINE

^Argent cÇ ont errt
C’EST FACILE DE GAGNER

$100. ET $10
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32,000 VENDUS

GINETTE RAVEL VEUT VENDRE 
100.000: "JE VIS MON 

ALCOOLISME"
Depuis qu’elle a écrit son volume: « Je vis mon alcoo­

lisme”, Ginette Ravel est très optimiste. Le volume a 
remporté jusqu’à présent un fabuleux succès en vendant 
32,000 copies. Lorsqu’on pense, qu’au Québec, une 
vente de trois milles copies est excellente, on ne peut 
que féliciter madame Ravel.

Rencontrée dernièrement, en pleines répétitions pour 
son spectacle qu’elle nous présentera à la PDA en avril 
prochain, la chanteuse nous a confié qu’elle espérait 
même se rendre à 100,000 en ce qui concerne la vente de 
son volume.

En attendant ses 100,000 copies, elle prépare: “Encore 
une histoire d’amour’’, spectacle qui nous réserve de 
bien belles surprises de la part de Ginette Ravel.

ROSITA
SALVADOR
REVIENT

D’ESPAGNE
ENCHANTÉE

La sympathique chan­
teuse Rosita Salvador re­
vient d’Espagne où elle a 
passé un merveilleux mois 
de vacances. Elle s’est dit 
un peu ébranlée lorsque 
nous l’avons rejointe au té­
léphone car après un tel 
voyage, le décallage d’heu­
res affecte toujours notre 
organisme.

Quoi qu’il en soit elle s’en

Rosita Salvador et son époux re­
viennent d’Espagne.

remet peu à peu et elle es­
saie de se ré-acclimater à 
notre climat québécois qui 
n’est pas du tout le môme 
que celui qu’elle a connu 
en Espagne au cours du 
dernier mois. Bon retour de 
vacances madame Salva­
dor et remettez-vous bien 
de toutes vos émotions. 
Elle a plein de souvenirs à 

•nous raconter lorsqu’on la 
rencontre.

INSTITUT /mROLOGIQUe
^ lv^g piœ-cyr ehpc:

ENTREVUES CONFIDENTIELLES 
COURS D’ASTROLOGIE 
CONFÉRENCES
31 des Épinettes
Domaine Laurentien, St-Jérôme 

S 436-4175 (mr r»nd«i-*ou»J
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Michel Louvain

YVES THÊRIAULT 
Un Journaliste des Publi­

cation» Québécor Inc, M. 
Yve» Thériault a reçu un os­
car au cours de la semaine 
dernière. En effet, Il a été 
choisi comme le Journaliste 
le plus dévoué è la cause du 
strip lors d’une soirée où on 
remettait les Oscars du strip 
1979.
FRANÇOIS GUY 

Jusqu’au 1er avril vous 
avez la chance de voir et 
d’entendre ce marginal du 
showbizz québécois è la 
boite è chansons. L’Imprévu 
sis dans le vieux Montréal. 
Du matériel toujours origi­
nal et des chansons toutes 
plus belles les unes que les 
autre» sont au programme.
JEAN-LOUIS PARIS

Le sympathique curé de la 
série “Terre humaine” est 
bien honoré de Jouer dans la 
pièce “La téta de monsieur

Perron que présente actuel­
lement le Théâtre d’Au- 
jourd’hui. A noter que dans 
cette pièce, monsieur Jean- 
Louis Paris Joue le rôle du Dr 
Perron lui-mème.
EDITH BUTLER

Edith Butler a tellement 
remporté de succès lors de 
son passage au Théâtre Mai­
sonneuve de la PDA qu’on a 
du y ajouter deux représen­
tations supplémentaires. Ce 
spectacle: “Asteur qu’on est 
lé” est è voir si Jamais la 
belle Edith vous rend visite. 
Son microsillon, au même 
titre que le show devrait être 
sur le marché très bientôt

Croyez le ou non, Michel 
Louvain n'a pas touché une 
cenne sur les disques qu’il a 
vendus au cours des 2 derniè­
res années. C’est ce qu’affir­
mait son gérant Guy Roy, la 
semaine dernière au journa­
liste Denis Tremblay du Jour­
nal de Montréal. Pour remé­
dier à cette situation, Louvain 
a décidé de fonder sa propre 
compagnie de disques.

Ceci représente évidem­
ment de forts déboursés d’ar­
gent (on estime les dépenses 
à $30,000 pour son prochain 
microsillon: “Michel Louvain 
en harmonie’’) mais cela en 
vaut le coup.

La maison de disques de 
Michel Louvain s’appellera du 
môme nom que sa compagnie 
de production: "RICO’’, en 
l’honneur du chien épagneul 
de Louvain.

En ce qui concerne les pro­
jets de monsieur Louvain, 
signalons qu’il prépare pour la 
fin de l'année un disque de 
Noël (chose qu'il n'a jamais 
fait jusqu’à présent) et pense 
tranquilement pas vite au

Manuel Tadroa
spectacle qu’il devrait pré­
senté à la PDA au printemps 
de 1980.

LE JEUNE MANUEL TADROS 
LUI COMPOSE DES CHANSONS

Nous vous présentions la semaine dernière un jeune 
auteur-compositeur interprète en la personne de Manuel 
Tadros. On vous avait dit qu'il Irait loin et bien nous avons 
plus de preuves en ce qui concerne nos affirmations.

En effet, au cours de la semaine dernière, Michel Lou­
vain était en studio pour enregistrer le 22ème microsillon 
de sa carrière en autant d années de métier. Or le jeune 
Tadros a composé quelques tunes pour le charmeur Lou­
vain. En effet, sur ce prochain 33 tours Louvain nous pré­
sentera que du matériel original dont des compositions du 
jeune Tadros. Un bon pas en avant pour ce jeune.

IMirhol i nnvain «î’finnfiliftra du ae sa carrière en auiani o années oe mener, ur ie euneA ! ^ JrnmnlnniA Tadros a composé quelques tunes pour le charmeur Lou-
môme nom que sa compag e vajn 0ffet SUf. ce pr0Chain 33 tours Louvain nous pré- j

s de production: HILO, en sentera que du matériel original dont des compositions du
I l’honneur du chien épagneul jeune Tadros. Un bon pas en avant pour ce jeune.
Vde Louvain.^ ........ ........... . . .... ,

UN MOIS APRÈS SA SORTIE

"GUIDE COMPLET DANSE DISCO": UN BEST-SELLER
A peine un mois après le lancement du volume "Guide 

complet danse disco” publié aux éditions Québécor, on 
apprend qu’il fait partie des best-seller. En effet, dans son 
édition de fin de semaine, le quotidien La Presse a publié 
sa liste de best-sellers pour le domaine du livre. Le 
Guide Complet danse disco se retrouve en 9ème position 
et ce n’est qu’un début puisqu’il vient juste d’entrer dans la 
course des best-sellers. Alors que ceux qui se plaisent à 
dire que le phénomène disco est mort détrompez-vous. 
Nous venons d’avoir la preuve du contraire en fin de se­
maine. Les gens des éditions Québécor, Alain Montpetit 
et Robert Ouimet, le disc-jockey du Lime Light en sont 
bien fiers.

et

CHU TtLÊ
en
collaboration 
avec votre 
embouteilleur

deCoke
présentent

DISCOTHÈQUE V-jfc

^?'T T'TYTTT"? ! ! ! ! l'H'! I H ! ITT

JACQUES LEPAGE
• Vendredi soir le 23 mars 79 

Palais Agricole de Sorel
• Samedi soir le 24 mars 79 

OTJ Sacré Coeur de 
St-Hyacinthe

• Tous, les vendredis et diman­
ches soir, Château Blanc de 
St-Ephrem

JACQUES LEPAQE
• Vendredi soi le 30 mars 79 

École Paul-VI de Boucherville
• Samedi soir le 31 mars 79 

Manège Militaire
• Tous les vendredis et diman­

ches soir Château Blanc de 
St-Ephrem

ajoute 
a nos 
plaisirs!
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ANIMATRICE A CJMS

LOUISE CLICHE 
KIDNAPPÉE!

Dans le cadre de leur carnaval 
etudiant, les "usagers" de l'Institut 
Tecca à Montréal ont joué un bien 
loti tour a l'animatrice de CJMS. 
Louise Clicne. la semaine dernière 
"//s m ont kidnappé*, de nous dire 
Louise mala c'était une tare* 
L'expérlenca a tout simplement 
été emballante. On m a tait venir à 
la station le matin et i mon arri­
vée. les étudiants m'attendaient 
avec un autobus de la ville et un 
chauffeur. Ils m'ont d'abord tait 
taire un petit tour de ville et par la 
suite Ils m'ont apportée i Radio- 
Canada. au Journal de Montréal et 
au Canal 10. Après tout cela, Il al­
lait de soit qu’ils m'amèneraient i 
leur Institut, histoire de montrer i 
leurs confrères qu elle était leur 
prise

Ce que le retiens de cette expé­
rience c'est que les étudiants ont 
été tout i tait gentils avec mol. Ils

A
n

te*®*

Le* étudiants entourant Louisa, i leur départ da CJMS.

v

A

<

On s est bien amuse au cours du trajet en autobus.

ne m'ont pas brutalisée... Ils m'ont 
bien soignée. J'al toulours eu un 
certain prélugé envers les étu­
diants mais cette expérience a tait 
que leur Image est maintenant re­
dorée dans mon esprit."

Cette journée s'est terminée as­
sez tard, à tout vous dire, à 5 h 00 
du matin le lendemain. Notre bel­
le Louise s'en est tirée avec un mal 
de bloc (les lendemains de veille, 
vous connaissez ça?) Si tous les 
kidnappings étaient de la sorte ce 
serait très agréable

Pour l’instant Louise est flère car 
elle m a appris qu elle serait du 
voyage ' Starmania-Paris” en avril 
et elle en est bien contente. Pour 
elle, l’important en ce moment est 
de s'organiser pour passer l’été 
avec son fils qu elle aime tant.

Serge Drouin

LE 25 MARS
A UX BEA UX DI MA NCHES

"UN ALLER SIMPLE": L’HISTOIRE 
D'UNE FEMME "LIBÉRÉE"

Marie Tlfo.

Le 25 mars à 20 h 30, les 
Beaux Dimanches mettent à 
l’affiche un drame psycholo­
gique d'une auteur de Qué­
bec intitulé Un aller simple.
L’INTRIQUE

Monique Proulx, l'auteur 
6'Un aller simple, suit le 
cheminement d’une femme 
qui sent le besoin d'affirmer' 
son identité. Elisabeth est 
déçue de la vie qu elle mène 
à Montréal avec son mari et 
son jeune fils. Dans son réle 
d’épouse et de mère, Elisa­
beth se sent reléguée à la 
fonction d’utilité courante.

comme l’eau et l’électricité. 
Un beau jour n’y tenant 
plus, elle prend la décision 
d’aller vivre à Québec.

On a beau fuir, on se 
retrouve toujours. Et la vie é 
Québec ne satisfait pas da­
vantage Elisabeth qui n’est 
pas plus heureuse à Qué­
bec qu’à Montréal. A force 
de démarches, elle déniche 
un emploi qui ne l’enchante 
guère. Elle devient 
l’employée d’une femme in­
supportable. un peu mania­
que et dévoreuse de pilules 
pour fuir la plus légère 
contrariété. Tout comme

% n

\\ m r

Marie Tito et Nicky Roy

lE LUNDI A 19H00

s)*)*)!
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Dominiqueo’es. une ieunefemmesur
ie marché du trava., c est auss^ ^

mère ^on^aire preuve d'autorité, 
l'occasion, tane P d,une femme
^anemtlfpidnitude de sa féminité.

X- Îe CLAN BEAULIEU

cAocx

que Cou

ses compagnons de travail. 
Elisabeth déteste Mme W. 
surnommée "Madame 
double u". Elisabeth est 
chargée d’un travail en­
nuyeux et les journées lui 
paraissent bien longues. 
Les soirées ne sont guère 
plus amusantes Quand elle 
entre dans l’appartement 
qu elle a eu beaucoup de 
mal à trouver et à décorer, 
elle est seule. Oh, elle s est 
bien fait quelques amis à 
Québec, notamment une 
jeune femme curieusement 
appelée Marine, qui l’aide 
moralement et la protège 
contre elle-même Mais 
cette amitié ne suffit pas à 
Elisabeth. Elisabeth est 
même allée jusqu'à se faire 
un amant, un jeune homme 
séduisant qui partagera, 
pour un temps, son appar­
tement. Puis aussi soudai­
nement qu’il ôtait entré dans 
sa vie, le jeune homme en 
sort sous le beau prétexte 
qu’il veut connaître "le vaste 
monde”. On le réclame, 
paraît-il en Amérique du 
Sud et il part sans laisser 
d’adresse

Plus frustrée et malheu­
reuse que jamais. Elisabeth 
se dit au fond d’elle-même 
qu'il vaudrait sans doute 
mieux reprendre la vie cdm- 
mune à Montréal avec son 
mari et son enfant. Elle ba­
zarde tout et prend un aller 
simple pour Montréal. C'est 
dans l'autobus au cours du 
trajet que la jeune femme 
fait le bilan de sa vie et que 
toutes les scènes évoquées 
plus haut lui reviennent à 
l’esprit.



I

nwMEiBmEiimBgg

tmimEiJi
EN STUDIO...

La chanteusa d'origine acadienne, Angèle Areelault eat 
préaentemenl en tournée provinciale où elle offre à la po­
pulation ton tout dernier spectacle. Selon dee sources 
fiables, le tout serait un brillant succès partout.

Ce qui nous intéresse de vous dire sur mademoiselle Ar­
senault c'est que dans deux semaines, elle entrera en stu­
dio afin d’y enregistrer son prochain microsillon. On ne sait 
si ce prochain disque obtiendra autant de succès que le 
précèdent mais chose certaine, c’est tout ce qui importe 
pour la chanteuse en ce moment. A noter que: “LIBRE’’ a 
vendu jusqu’è présent 132,000 copies. Tout un exploit è 
battre pour Angèle.

LGGCJÆEli)
DANS

DE MOLIÈRE
Sylvie Léonard est sans aucun doute la recrue la 

plus active à l’heure actuelle. Nous pouvons l’aper­
cevoir régulièrement dans la série “Terre Humaine” 
où elle incarne Yanick Jacquemin.

Sylvie vient de recevoir une très bonne nouvelle 
cette semaine puisqu'elle interprétera le rôle d’une 
paysanne nommée “Maturine” dans Don Juan de 
Molière. Cette pièce dont la mise en scène a été 
faite par Jean-Louis Roux débutera la prochaine 
saison. Une fois de plus, Sylvie Léonard nous dé­
montrera ses talents de comédienne.

«39
H#’

(
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ELLE MEURT EN DANSANT

Le groupe Village People 
était de passage chez nous

au Québec récemment. Cela 
a été un véritable ouragan et

■

i 1;

:

Village People: cause d’un mort.

partout où le groupe a fait 
son apparition, ce fut le gros 
tappage. Il n'y a pas qu’au 
Québec cependant que l’ou­
ragan Village People laisse 
des traces.

En effet, une agence de 
presse internationale rap­
portait, en fin de semaine 
dernière, qu'une ieune fille 
de Berlin Ouest en Alle­
magne est morte en dansant 
sur le disque “YMCA” qu’in­
terprète le groupe.

La jeune fille dansait de­
puis trois heures sans arrêt 
dans une discothèque à Ber­
lin et a succombé d'épuise­
ment sur la musique entraî­
nante de Village People. 
Sans le savoir, le groupe si 
populaire est même source 
de mortalité...

MONTREAL

depuis vingt-cinq ans

“Charme et séduction”
avec

^ Louise Cliche
du lundi au vendredi 

de 21h00 à 1h00
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ELLE FUT 
UNE DE NOS 
PREMIÈRES 

COURRIÉRISTES 
DU COEUR:

Nous assistons à un# répétition, las comédians sont: Usa Hétu, Carola Bidding- 
ton, Sylvie Mercier, Louise Leblanc at Jacqueline Mallette. Le profeseeur est la 
comédienne bien connue, Madelalns Slcotte.

Madame Nicole Germain, qui est présidente du conseil 
d'administration du conservatoire Lasalle a eu la gentillesse 
de nous faire visiter et de nous expliquer ce qui se passe au 
conservatoire...
TEXTE: ANNE BÊLAND Photos: Marc Jurlelt

toure au niveau de sa langue 
parlée. Car notre langue subit 
des attaques, non seulement 
de la langue anglaise qui peu 
à peu nous envahit mais aussi 
de la détérioration de la lan> 
gue parlée, c’est-à-dire le 
français, qui s’aggrave de 
plus en plus... Vous constatez 
que le rôle du conservatoire 
est essentiel à la prolongation
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Notre joumallata avec Mme Nicole Germain.

Elle oeuvre au conserva­
toire depuis sa naissance, 
certains disent même qu’elle 
y est née! Et pourquoi pas, 
après tout? Car, je parle que 
vous ne saviez pas que Nicole 
Germain est la petite fille du 
fondateur du conservatoire, 
M. Eugène Lasalle, qui y 
oeuvra avec son épouse, 
Louise Doëlling Landreau- 
Lasalle (Grand-mère de Mme 
Germain) qui, plus tard remi­
rent leur pouvoir à M. Geor­
ges Landreau (père de Mme 
Germain).

La directrice actuelle est 
Madame Suzanne Paquette- 
Goyette qui y fut professeur 
en 1928 et assistante di­
rectrice depuis 1936.

Le conservatoire fut fondé 
en 1907, et le but qu’il s’était 
fixé, était de préserver et d’a­
méliorer la tangue parlée au

Une clasaa du conaarvatoira Lasalle, debout à l'arriére noua voyons M. Fafard, 
le professeur dMiistoire.

Canada français. Il a très bien 
réussi car, il a formé cent 
vingt et un étudiants qui ob­
tinrent leurs brevets d’en­

seignement, certes ce 
nombre ne suffit pas à sauver 
toute une population québé­
coise de la menace qui l’en-

DEVENU LA GM

mm

llM
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Madame Germain pose à côté du buste de M. Eugène Lasalle fondateur du co

bonet à l’enseignement du 
parler français.

Voici le but principal de ce 
conservatoire: “SI on Insiste 
tant sur la préservation du 
français dans tous les sec­
teurs de l’activité québécoise, 
Il faut se poser la question à 
savoir: quel français? Pour le. 
bien parler et surtout pour 
enseigner i le bien parler, on 
doit commencer par 
l’apprendre. "

“Enseigner l’amour et le 
bon usage de la langue 
française aux enfants et for­
mer des professeurs de 
français parlé et des spécia­
listes de l’art de la parole qui, 
au sein de la société, jouent 
un rôle primordial, c’est là 
toute la philosophie du Con-> 
servatolre Lasalle et partant, 
l’oeuvre qu’il poursuit depuis 
soixante-dix ans.’’

- v

'Si

Mme Goyette, directrice du conservatoire, tient c 
Germain) il y fut directeur et professeur de 1929 
Doéiring-Landreau-Laselle qui fut co-directrlce el 
photo de M. Eugène Lasalle, fondateur du cons

■Ï.'P'JC % 1 fi '2
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Mma Garmain ast photographtea avec Suzanna qui aat la ragiatralra du court collégial.

Au conservatoire Lasaile, 
on offre un coure de correc­
tion du langage, pour les en­
fants, les adolescents et pour 
les adultes. Le programme 
est adapté è la déficience 
verbale de chaque sujet. Ces 
cours sont donnés le samedi 
avant-midi. On accepte les 
enfants de 4 ans jusqu’à 99 
ans.

Il est important de men­
tionner que le Conservatoire 
Lasaile offre des cours de 
jour, de soir, et d’été. Si 
vous êtes intéressé à sui­
vre de ces cours d’été vous 
n’avez qu’à vous inscrire pré­
sentement.

Le Collège Lasaile offre un 
D.E.C. de la science de la pa­
role, cette spécialisation est 
unique au pays et peut égale­
ment être suivi de jour ou de 
soir. Pour y être admis, voici

BIENTÔT UN 
p. VOLUME AUX

directrice du coneervatoire, tient dane tea mains la photo de M. Georges Landreau (père de Mme 
il directeur et professeur de 1929 à 1960. Mme Germain tient la photo de sa grand-mère, Louise 
eau-Lasaile qui tut co-directrice et professeur de 1906 à 1932. Derrière elles, on peut apercevoir la 
iigène Lasaile, fondateur du conservatoire.

la personnalité, la valeur hu­
maine, un sens de connais­
sance psycho-pédagogique 
joints à une faculté d’obser­
vation entrent dans une très 
large part pour accepter le 
(la) candidat (e). On ne choi­
sit que cinquante étudiants 
dans ce domaine qui est en­
seigné le jour à temps plein.

au niveau universitaire dans 
ces matières: Arts et Lettres, 
Animation Théâtrale, Expres­
sion Dramatique, Science de 
l’éducation et vers les Scien­
ces humaines. Il est sûr et 
certain que la personne qui 
suit ce programme et qui 
possède également des dons 
pour le théâtre, pourra faire

! H

Le coneervatoire Laealle, photographié de l’extérieur.

les pré-requis: L’attestation 
du secondaire V, avoir con­
servé une bonne moyenne 
dans les principales matières 
de ce programme, réussir 
avec succès les tests d’ad­
mission, présenter deux 
lettres de recommandation 
de personnes responsables, 
présenter un certificat médi­
cal, présenter un extrait de 
naissance, manifester des 
dons artistiques suffisants et 
présenter deux photos de for­
mat passeport. L’éducation,

Par contre l’on peut suivre 
w ce même cours mais à temps 
p partiel, le soir. Voici donc les 

pré-requis: présenter un cer­
tificat, une attestation ou un 
bulletin des derniers résultats 
scolaires, avoir Une entrevue 
avec la direction et deux 
représentants du conseil des 
professeurs, réussir avec 
succès les tests d’admission, 
présenter un certificat médi­
cal, présenter un extrait de 
naissance, présenter deux 
photos passeport et manifes­
ter des dons artistiques suffi­
sants. L’éducation, la person­
nalité, la valeur humaine, 
jointes à une faculté d’obser­
vation entrent dans une très 
large part pour accepter les 
candidats. Au cours du soir, 
l’on accepte un assez grand 
nombre d’étudiants.

Les étudiants qui suivent 
ces cours peuvent se diriger

une demande d’admission à 
l’École Nationale de théâtre 
ainsi qu’au Conservatoire. 
Mme Goyette m’a dit qu’il n’é­
tait pas rare que plusieurs de 
leurs étudiants y soient ac­
ceptés.

Madame Nicole Germain a 
écrit un livre qui paraîtra 
bientôt aux Publications Qué­
bécor, en voici le titre: “Le 
défi du troisième âge”. Ce 
livre a pour but d’aider la 
femme à préparer sa matu­
rité; elle croit que son volume 
sortira au mois de mai.

En fait le Conservatoire La- 
salle est une école qui veut 
former des gens à bien parler 
et à connaître leur langue 
française.

Il ne nous reste plus qu’à 
souhaiter longue vie au con­
servatoire ainsi qu’à ceux qui 
y mettent toutes leurs éner­
gies et leur coeur.

;
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LA PETITE HISTOIRE DE 
BRAULT ET FRÉCHETTE
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Manuel Brault et Jean-Pierre Fréchette.
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Manuel Brault a 27 ans et 
chante depuis une dou­
zaine d'années déjà. Il est 
auteur compositeur et fait 
aussi les arrangements de 
ses chansons. Il a débuté 
en Gaspésie lors des soi­
rées familiales par la suite il 
s’est joint à différents grou­
pes et a parcouru les hôtels 
et les boîtes du Québec et 
du Nouveau-Brunswick. Ce 
n’est qu’en 1973 que Ma­
nuel s’installe à Montréal 
afin d’orienter sa carrière. Il 
forme ur> groupe du nom 
de Transit et enregistre un 
premier microsillon.

Pour sa part, Jean- 
Pierre Fréchette, après 
quelques années d’étude 
en flûte classique, travaille 
avec plusieurs groupes jus­
qu’au jour où il fait la con­
naissance de Manuel.

Il est impressionné par la 
qualité poétique de ses 
chansons et l’originalité de 
son matériel. Et c’est ainsi

^QVlS

LIONEL
VILLENEUVE

Lionel Villeneuve pas­
sera l’été au Lac St-Jean 
alors qu’il assumera la di­
rection du théâtre Saint- 
Michel là-bas. D’après lui 
c’est une expérience qu’il 
veut tenter car aucun 
théâtre d’été n’existe dans 
cette région et c’est tout un 
défi. Avec tout le talent 
qu’on iui connaît sûrement 
qu’il y réussira.

MARCEL 
G AM ACHE

A l’instar de CKAC qui 
fait ses “bien cuits” ra­
diophoniques, il semblerait 
que Télé-Métropole veut 
faire de même pour la télé­
vision. Marcel Gamache en 
serait la première victime.

"LES 
PETITS 

COEURS”: 
UN SUCCÈS 

INESPÉRÉ

que ces deux québécois 
décident de poursuivre leur 
route ensemble. Jean- 
Pierre seconde merveilleu­
sement bien Manuel à la 
flûte, l’harmonica et le 
piano électrique.

Brault-Fréchette ont fait, 
depuis deux ans, le circuit 
des cégeps, des polyvalen­
tes, boîtes, festivals... et 
presqu’à tout coup, on les 
redemande parce qu’ils 
sont vrais gais, et qu'ils sa­
vent mettre la chaleur pour 
captiver l’assistance.

Il ne le sait pas encore car 
au moment d’écrire ses 
lignes il se prélasse sur les 
plages de la Floride. Le 
maître de Jeu pour la cir­
constance sera Jacques 
Normand. On y reviendra.

LOUISE
FORESTIER

Louise Forestier vient de 
recevoir une bourse de 
$11,000 du Conseil des 
Arts du Canada pour une 
période de six mois. Ceci 
lui permettra en tout repos 
d’écrire les textes de son 
prochain microsillon et elle 
en profitera pour se rendre 
à Paris voir “Starmania”.

:
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CLAUDE
DUBOIS

DEVIENT UN 
BUSINESS MAN AVERTI Clauds Dubois.

On peut dire que Claude Dubois a fait parlé de lui cette 
année. Ses spectacles qu’il a donnés notamment au St- 
Denis à Montréal et au Palais Montcalm è Québec lui ont 
valu les foudres de la critique. Quoi qu’il en soit, sur le dis­
que “Starmania”, Claude Dubois en demeure pas moins 
qu’un business man averti.

Après une dizaine d'an­
nées de carrière en dilet­
tante, Claude Dubois est re­
connu comme l'un des jeu­
nes auteurs-compositeurs 
les plus talentueux. Il a été 
l'animateur-télé d’une émis­
sion pour les jeunes appelée 
“Showbizz” et passa sa vie 
d'artiste à voyager, à vivre au 
maximum. Ses arrêts volon­
taires lui ont permis malgré 
tout d'enregistrer plusieurs 
albums dont le tout dernier 
"Fables d'espace” vient de 
paraître. A noter que c’est la 
première fois de sa carrière 
qu’il accepte de chanter 
autre chose que ses propres

compositions.

Zéro Janvier est un jeune 
businessman-politicien rê­
vant d’être un artiste et de re­
faire le monde à son image 
Candidat du “Parti Pris pour 
le Progrès’’ à la mairie de 
Monopolis, il gagnera ses 
élections mais gardera la 
nostalgie d’une carrière ar­
tistique impossible à réaliser 
Sa mascotte est la très belle 
Stella Spotlight qui l’aidera 
pour la victoire électorale 
Elle sera à la fois sa 
maîtresse et la figure de 
proue de son mouvement 
politique.

LE BLUES DU 
BUSINESS MAN

J’ai du succès dans mas
affaires

J’ai du succès dans mes
amours

Je change souvent de
secrétaire

J’ai mon bureau en haut
d’une tour

D’où je vois 1a ville à renvers
D’où |e contrôle mon univers
J’passe ia moitié d’ma vie

en l’air
Entre New York et Singapour
Je voyage toujours en

première
J’ai ma résidence secondaire
Dana tous les Hilton de la

terre
J’peux pas supporter la

misère...
Choeur: Au moins es-tu

heureux...
J’suis pas heureux mais j’en 

ai l’air
J’ai perdu le sens de

Thumour
Depuis qu’j’ai le sens des

affaires
J’ai réussi et j’en suis fier
Au fond je n’ai qu’un seul

regret
J’fais pas c’que j’aurais

voulu faire...

Choeur: Qu’est-ce que tu
veux mon vieux! 

Dans la vie on fait ce qu’on 
peut

Pas ce qu’on veut...
J’aurais voulu être un artiste 
Pour pouvoir faire mon

numéro
Quand l’avion se pose sur

la plate
A Rotterdam où Rio 
J’aurais voulu être un

chanteur
Pour pouvoir crier qui je suis 
J’aurais voulu être un auteur 
Pour pouvoir inventer ma

vie (bis)
J’aurais voulu être acteur 
Pour tous les jours changer 

de peau
Et pour pouvoir me trouver 

beau
Sur un grand écran en

couleur (bis) 
J’aurais voulu être un artiste 
Pour avoir le monde à refaire 
Pour pouvoir être un

anarchiste
Et vivre comme... un

millionnaire (bis) 
J’aurais voulu être un artiste 
Pour pouvoir dire pourquoi 

j’existe
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IL FAIT SURTOUT DES COMMERCIAUX:
MARC OLIVIER:
UNE ETOILE SANS LUMIERE

Via le petit écran, depuis des années, il envahit 
plusieurs fois par jour nos demeures. Avec sa petite 
moustache en broussaille, son sourire un brin mo­
queur et ses arguments à l'emporte-pièce, il nous 
cède ses produits, allant jusqu'à se faire masser le 
dos par Monique Saintonge, chanceux d'homme au 
si beau métier! Pourtant ce métier ne lui a pas en­
core apporté ce qu'il souhaite, puisque pour les té­
léspectateurs il demeure une présence^sans nom, 
un anonyme, une étoile sans lumière.

(par Phll Laframboise) 
COLLABORATION SPÉCIALE

— Dites donc, Monsieur La- 
framboise vous qui ôtes à la tôlé- 
visior depuis des années et qui 
sembiez tout connaître, êtes- 
vous capable de me dire com­
ment il s appelle le gars qui fait 
des tas de commerciaux, là?

— Robert Desrochers?
— Non. lui on le connaît. L'au­

tre. là y vend dTpeinture, de la 
Loto, du Ajax... la p'tit mousta­
che???

— Je ne voyais pas! Et j'avais 
l'air fin. hem? (“Vous qui sembiez 
tout connaître ’) — comme quoi il 
ne faut jamais jurer de rien. J'ai 
voulu connaître J'ai fait des télé­
phones à elle, à lui, ici, là. ailleurs. 
Finalement à cause d'une gentille 
voix féminine de l'Union des Ar­
tistes j'ai pu savoir que la "p'tit’- 
moustache'' en question avait 
pour nom Marc Olivier. Nouveau 
téléphone et étonnement de sa 
part:

— Qu'on veuille me faire un 
papier à moi?

— Vous y avez droit, non, sur­

tout dans una publication comme 
celle-ci, puisqu'on vous voit dix 
fois par jour à la télévision. Alors?

— Oui, mais...
— Votre nom c'est...
— Marc Olivier... Brousseau!
— Et vous venez?
— De Québec!
— Et comment tout cela a-t-il 

bien pu commencer?
— Avec la rencontre du re­

gretté comédien Pierre Boucher
— Depuis l'enfance, je rêvais 

d'être comédien, de faire l'artiste, 
de m'exprimer d'une façon ou 
d'une autre devant le public, 
comme deux de mes frères d'ail­
leurs.

— Frères?
— Mais oui, Hervé et Jean 

Brousseau!
— Ils sont vos frères! Eh! bien, 

qui aurait pu y penser.
— Alors comme eux je viens 

m’installer à Montréal et j'ai sou 
dain l’envie et le besoin d’aller 
plus loin, je pars pour Paris en Une mimique aympethique: Marc-Olivier Brouaaeau.
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1952. J'y resterai cinq 
ans pour étudier, voir du 
théâtre, suivre tous les 
cours. J'ai ainsi la 
chance de devenir l'é­
lève du grand Maurice 
Escande de la Comédie 
Française. Et je rentre...

— ...où de beaux rôles 
vous attendent ici?

— Enfin..!
— Oui, je vois... Et les 

commerciaux?
— C'est venu comme 

cela, par hasard, sans 
que je le veuille vrai­
ment, sans démarche 
osée à leurs sujets. J'é­
tais en circulation depuis 
une quinzaine d'années, 
il était temps, n’est-ce 
pas. que quelqu'un 
songe à moi pour ceci 
ou pour cela?

— Le premier com­
mercial?

— Je pense me sou­
venir que c'était celui de 
la compagnie Esso, en 
1969.

— Et par la suite?
— Cela n'a pas cessé 

et je ne sais toujours ja­
mais pourquoi... le ha­
sard, le catalogue...

— Vous êtes très per­
suasif comme... ven­
deur... de produits!

— En dehors de ce 
métier, il me fallait vivre. 
Alors je suis devenu un 
homme d’affaires à la 
tête de quelques bouti­
ques de fleurs. Cela m'a 
permis de faire maintes 
apparitions à la télévi­
sion comme guide... no­
tamment, dans certaines 
séries féminines: "Pour 
Vous, Madame’’, à Télé- 
Métropole, par exem­
ple...

— À force de vous voir 
continuellement au petit 
écran on doit commen­
cer à vous reconnaître 
dans la rue?

— Oh! oui, mais on ne 
sait toujours pas qui je 
suis.

— Et à part cela, QUI 
voudriez-vous être vrai­
ment, Marc Oliver... 
Brousseau?

— Un comédien, l’ac­
teur que je suis vrai­
ment?

— Et vous vous 
voyez?

— Au théâtre dans du 
Molière, à la télé dans 
quelque télé-roman, 
bref, je ne sais pas, moi. 
Jouer, jouer la comédie: 
je suis prêt, j'aimerais, je 
le désire...

— Nous aussi, puis­
qu'on ne peut pas vous 
reprocher de manquer 
de...présence.

Marc Olivier vous étiez 
pour nous tous et jus­
qu’à ce jour "une étoile 
sans lumière". Puisse 
cette courte entrevue 
publiée ici à la faveur 
d'un gros tirage, vous 
ouvrir de nouvelles por­
tes, vous faire remar­
quer de quelques réali­
sateurs dramatiques, 
vous donner enfin la part 
qui vous revient et à la­
quelle vous avez droit en 
raison même du poten­
tiel que vous représen­
tez déjà, façonné par 
des années de micros et 
de caméras.

Si ce n’est pas cela 
avoir du métier, c’est 
quoi alors?
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BÉLIER
Une puissante protection vous permettra de venir à bout d'une situation 
difficile: Vous avez tort de ne jamais vous confier à votre famille et s 
vous laissez votre agressivité naturelle s'exprimer sans frein vous vous 
ferez à coup sûr des ennemis dont vous ne parviendrez pas toujours é 
déjouter l'hostilité. SI vous ne vous contrôlez pas, vous pourriez choquer 
profondément vos amis.

TAUREAU
Tenez-vous prudemment sur la défensive si vous constatez des mar­
ques d'hostilité de ceux avec qui vous travaillez Les .moindres con­
trariétés de ( existence vous rendront anxieux, sans cesse rongé par la 
peur de ne pas vous montrer à la hauteur de ce que l'on attend de vous 
Ne vous laissez pas abattre de cette façon, sinon, c'est l'échec assuré 
Soyez moins difficile et moins égoïste.

GÉMEAU
Accomplissez vos tâches quotidiennes avec application et vous én 
retirerez tous les bénéfices escomptés, sans anicroche Prenez donc la 
vie comme elle vient, avec ses hauts et aussi avec ses bas On vous 
propose une affaire intéressante et c'est le moment d'entreprendre 
l'étude ou le perfectionnement dont on vous parle depuis quelque 
temps. Avec un peu de bonne volonté, vous réaliserez vos rêves am­
bitieux.

CANCER
Ne résistez pas à l’appel de l’amour et vous y trouverez un grand 
bonheur, peut-être pour la vie. Vos enfants peuvent participer à des 
compétition et recevoir les honneurs dûs à leurs talents. Un animal 
domestique pourrait vous préoccuper par sa santé. Il faut parfois faire 
des sacrifices pour parvenir à ses fins; vous vous priverez aujourd’hui 
mais cela vous sera rendu demain.

LION
Vos craintes sont mal fondées, on ne vous "triche" pas du tout. Évitez 
toute grande modification durant la semaine et craignez les chocs avec 
la parenté. En somme, tenez-vous à l'écart de toute discussion car il y a 
de la poudre dans l'air. Les distractions ont du bon mais elles ne 
devraient pas vous faire négliger l'essentiel. Vous avez un avenir à 
préparer et quelqu'un de très cher compte sur votre sérieux et votre 
fidélité.

VIERGE
En affaires ou au travail, la période est aussi de succès mais toute offre 
ou nouveau contrat devra être lu deux fois avant de signer. Ayez l’oell 
ouvert afin de dépister les profiteurs qui s'approchent. Ne faites rien 
sans en parler ê une personne âgée qui vous a déjà accordé sa con­
fiance. Mettez au point, lentement, une foule d'actions, tenant compte de 
toutes les informations de dernières minutes.

BALANCE
Les questions financières sont particulièrement favorisées cette 
semaine et certains d’entre vous pourraient être chanceux dans les jeux 
de hasard, si vous êtes en association, vous pouvez être avantagé. 
Possibilité de certaines préoccupations en rapport avec des personnes 
âgées La santé d’un de vos enfants est à un point qu’il ne faut pas 
négliger. Même au plus fort de la tempête, gardez un espoir.

SCORPION
Rock Hudson, un grand acteur Scorpion. Il n'est pas trop tard pour 
effectuer un changement dans vos habitudes Consacrez quelques 
heures à un projet d'étude. Malgré quelques retards, l'argent ou le 
"mandat-poste" que vous attendez vous parviendra quand même. Vous 
risquez d’éloigner de vous une personne très chère parce que vous 
mêlez affaires et sentiments.

SAGITTAIRE
L'inconstance vous jouera un vilain tour. On vous rendra prochainement 
une somme d'argent que vous croyiez perdue à jamais. Cette semaine 
(soyez averti) vous pourriez passer vos temps libres à réparer les dom­
mages causés par l’eau ou le feu. Ne comptez pas sur l'aide d'un de vos 
frères pour vous secourir car lui aussi met tout son temps à son foyer. 
Une intrigue sentimentale est amusante pour plusieurs mais sera 
néfaste pour vous.

CAPRICORNE
Au foyer, c'est le moment de remplacer le vieux par du neuf. Les beaux 
jours auront tôt fait de vous faire oublier vos tracas. Une excursion ou 
des divertissements sorganisent, tout cela vous promet un nouveau 
groupe amical et qui plus est, sera très intéressant. Une affaire de 
famille peut avoir des répercussions même sur votre vie sentimentale. 
N'attachez pas trop d’importance aux petits contretemps.

VERSEAU
Une amélioration s'annonce dans le domaine financier. Belle occasion 
d'augmenter vos chances de succès en pardonnant une erreur com­
mise. De grandes choses vont se décider prochainement et il vous faut 
garder un air souriant et vous montrer sous votre meilleur jour. C’est le 
moment de demander une augmentation salariale. Ménagez votre santé 
et surtout votre système nerveux qui est très tendu.

POISSONS
Vous êtes è nouveau inquiet et ombrageux sans raison valable. Vos in­
quiétudes s’estomperont et vous envisagerez tous les changements, 
qu'ils soient petits ou gros, une optimisme. Ne vous préoccupez pas 
des gens qui essaient de vous nuire; les ignorer est encore la meilleure 
chose à faire. Une aventure tournerait à votre avantage mais à l'avenir, Il 
ne faudrait plus prendre de si gros risques.

AU CONCOURS 
ALISON ARNGRIM

La réponse au concours “devinez le nom 
du personnage que j’interprête dans “La 
Petite Maison dans la Prairie”? Il s’agissait 
bien sûr de Neillie Oleson Interprète par Alison 
Anrgrim.

Les gagnants de nos 10 microsillons: Mme
Louise Rainville,* Lanorais; M. Marcel 
Blanchette, St-Hyacinthe; Mlle Diane Matte 
Montréal; Mme Rita Beaulieu, St-Jôrôme; 
Mlle Chantal Campagna, Portneuf; M. Nico 
Langlois, Québec; M. Pierre l’Archevêque, 
Montréal; Mme Colette Plouffe, Laterrière; 
Mme Nancy Tremblay, Bagotville et Mme 
Ange-Aimé Bourque, Québec. Félicitations.
Voici le microsillon que vous gagnez.
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Nanette Michel Louvain

Chantal Renaud au repos
forcé.

Gilles Vlgneault et Johnny 
Farago: pas du tout fâchés des 
imitations de Jean-Guy Mo­
reau.

Miss Canada 66 quitte To­
ronto pour assister au specta­
cle de Michel Louvain.

Son film terminé, elle re­
tourne à Paris: Monique Ley- 
rac... le cinéma l’intéresse au­
tant que la chanson.

Lors de son séjour en Gua­
deloupe. Enrico Maclas a eu 
le plaisir de dîner avec Serge 
Laprade et d’applaudir le 
spectacle de ce dernier.

Le comédien Edgar Fruitier 
possède 9.500 disques. De 
quoi faire rougir les discothé- 
caires et les mélomanes en 
sont jaloux.

Même si la critique n'a pas 
été favorable à la revue "Mol 
et VAutre”, le père de Domini­
que Michel emballé par sa 
fille Après la première, toute 
la revue se retrouve chez De­
nise Flllatrault. Mariage civil 
de Jacques Boulanger et Ni­
cole Nevers: "Nous attendions 
que le mariage civil soit per­
mis”.

De retour à Montréal le 9 
avril, Jean-Pierre Ferland au­
teur d'un recueil de chansons.

Sans savoir si l'émission

garde l'affiche à l'automne 
prochain. "Cré Basile” à la 
Comédie Canadienne.

Pas question de séparation: 
Nanette et Tony Roman ont 
signé un contrat pour la vie.

En avance au concours 
Miss Radio-Télévision Juliette 
Huot gagne les faveurs du pu­
blic.

Au Bal des fusiliers Mont- 
Royal. Louise Marteau accom­
pagne Pierre Elliot Trudeau.

Une fille en or à Réal Gl- 
guère Illimitée.

De pure race. Dany Aubé 
doit vendre ses chiens.

Le frère de Fernandel au 
cabaret à Montréal.

France Gall vient pour as­
sister au Festival du Disque.

Malgré une tournée triom­
phale: Ginette Reno et son 
mari anxieux de revenir à 
Montréal.

C’est définitif: Le roman de 
Chantal Renaud sera en vente 
à l'automne prochain.

Pour trouver de bons gags 
et se reposer: départ de Léo 
Rlvest pour Porto Rico.

Pour se consoler de ne pas 
avoir d'enfant, Jean Baulne 
parrain du premier bébé de sa 
soeur.

Andrée Lachapelle et Serge 
Laprade: partenaire au théâ­
tre.

Richard Burton choisit Ge- 
nevlève Bu/old pour son pro­
chain film.

Lise Payette écrit des textes 
humoristiques pour Clé­
mence.

Claude Séguin vous offre la 
chance de gagner $1,700 ou 
plus.

Chroniqueur sportif depuis 
13 ans: Bob Rivet quitte CKVL 
et accepte les offres au canal 
10.

Les québécois offrent à 
Paolo Noel une sculpture d'un 
vieux pêcheur.

Les discothèques sont 
passées de mode à New York.

D’après la société améri­
caine, Alain Delon est inno­
cent.

Michel Glrouard rencontre 
Salvador Dali.

Claude Stében veut acheter 
un triplex de $50,000.

Avec Glgnac et Latullppe: 
“Le 5 à 6” sur disque.

René Caron en vacances a 
Acapulco. Me Armand Mal­
tais assiste à son spectacle 
et...G/nette Reno signe le livre 
d’Or de la ville de Québec.

Les Bel Canto sont présen­
tement en vacances au Manoir 
du Lac Delage.

Lise Watler en vacances 
aux Bahamas sans son fiancé.

Chantal Renaud Olivier Guimond Jacques Boulanger

---- TROP DE TRAVAIL-

GAÉTAN LABRÈCHE 
ÉPUISÉ!

Il est toujours agréable de 
rencontrer un comédien de la 
trempe de Gaétan Labrèche. 
Il a beaucoup de métier dans 
le corps et c’est toujours une 
bonne rencontre que de par­
ler de toutes ces années avec 
lui.

Cependant, voilà qu'avec 
tout le travail qu’il a eu cette 
année, le comédien est extrê­
mement fatigué Mais comme 
il le dit lui-même, c’est une 
bonne fatigue. Il a travaillé 
pendant de longs mois à la 
préparation de la pièce ‘‘A- 
mour et Folies" présentée au 
Théâtre National du Mime du 
Québec, rue St-Laurent à 
Montréal jusqu’au 1er avril. À 
cette pièce, il est metteur en 
scène. Il dirige 6 jeunes co­
médiens (la relève) d'j Théâ­
tre du Vieux Moulin.

“Ce qui est agréable dans 
un tel travail c'est l’ambiance. 
J'adore travailler avec les jeu­
nes. J’ailYie leur ténacité, leur 
vigueur et leur entrain. C’est 
pour cela que je vous dis que 
la fatigue que je ressent pré­
sentement est une fatigue 
agréable”.

Comme on le sait, Gaétan 
Labrèche a un fils, Marc, en­
fant qui suit les traces de son 
père. Marc joue au Théâtre du

Rideau Vert dans "Harold et 
Maude" et heureuse nouvelle 
pour lui, la pièce sera reprise 
cet été.

"Je suis allé voir mon fils le 
soir de la dernière et sans être 
prétentieux, je considère qu'il 
joue bien. Il a encore des cho­
ses à apprendre mais il se dé­
brouille bien”. Cet été Gaétan 
Labrèche sera en vedette au 
Théâtre de la Marjolaine dans 
une pièce écrite par Louis- 
Georges Carrère.

-------------MAINTENANT----------------
SUR NOS ÉCRANS

“LE POUVOIR DES PLANTES”: 
UN SUSPENSE UNIQUE

En 1966, alors qu’il se li­
vrait à une expérience de 
routine, Cliff Backster eu une 
idée tout à fait inédite. Il atta­
cha un détecteur de men­
songes à une plante et brus­
quement il pense: "et si je 
brûlais cette plante...” et l’ai­
guille du détecteur de men­
songes s'agita... La plante 
avait-elle lu la pensée de 
Backster?

C’est maintenant prouvé: 
les plantes ont des pouvoirs 
que nous ne soupçonnions 
même pas...

En 1968, dans le New- 
Jersey, une jeune femme est 
assassinée... Elle portait un 
amour particulier aux plan­

*
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tes et possédait un pouvoir 
de téléphatie unique avec el­
les. La soeur de la victime 
connaissant le don que cette 
dernière possédait, mit les 
enquêteurs au courant. Suite 
aux expériences de Backs­
ter, ils décidèrent donc d’utili­
ser un détecteur de menson­
ges sur le seul témoin de ce 
crime crapuleux: une plante! 
Possède-t-elle la clef d’un 
énigme fantastique?

Dans cette histoire au­
thentique, le jeune réalisa­
teur américainJonathan 
Sarno a fait un fllm'dans le­
quel la fiction rejoint la réalité 
jusqu’ici insoupçonnée’.

Mettant en vedette Nancy 
Synder, Ted Le Plat, Joel Co- 
ladner et Lawrence Teerney, 
mis en musique par Henry 
Man Ferdini, ce film transfor­
mera votre attitude envers 
toute vie végétale.
"Le pouvoir des plantes", un 
monde à découvrir aux ciné­
mas Parisien, Laval, Versail­
les, Greenfield Park et Rivoli 
depuis vendredi le 16 mars 
1979.

BENNI
BARBARRA

Vous vous souvenez 
sans doute de ce 
trompettiste qui fut 
passablement populaire 
chez nous il y a quelques 
années. Il joue toujours 
de la trompette et revient 
actuellement d’un voyage 
en Amérique du Sud. Il en 
a profité pour visiter sa 
grand-mère. Signalons 
qu’il enseigne toujours 
son instrument b 
Longueuil et à Montréal. 
À propos ses com­
patriotes d’Amérique du 
Sud émigrés au Québec 
auront leur fête nationale 
le 7 avril prochain.
NEIL
CHOTEM

Nell Chotem est un 
nouveau venu dans le 
milieu de la musique 
québécoise. Pour ceux 
qui ne le connaîtraient 
pas signalons qu’il a con- 
tribué b des 
enregistrements de 
microsillons aussi 
prestigieux que CHeptade 
d’Harmonium, “Deux cent 
mille à Pheure” de Fiori- 
Séguin et plusieurs 
autres. Il vient de lancer 
son propre microsillon 
qui a pour titre: “Vers l’In­
fini”. Sûrement un autre 
succès auprès des 
jeunes.
LES
COQUELUCHES

Contrairement à ce qui 
a pu être annoncé dans 
certains journaux, il n’y 
aura pas de Coqueluche 
du moins en ce 29 mars. Le 
père Ambroise Lafortune 
devait être le fêté mais 
pour des raisons qu’on 
ignore, tout est annulé. 
Lors de cette émission 
vous aurez le plaisir d’en­
tendre Fernand Gignac et 
Monique Leyrac.

EDITH
BUTLER

Edith Butler sera la 
prochaine invitée de Jac­
ques Boulanger dans le 
cadre de l’émission 
“Super Star” vendredi le 
30 mars prochain. Il se 
passe beaucoup de 
choses pour Edith Butler 
ces temps-ci: la PDA et 
un 5e microsillon. Elle a 
du vent dans les voiles et 
en profite.



LES ÉDITIONS OuHmM'OI
Les livres qui marchent
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COMMENT 
EVITER LE

«DIVORCE

LE GUIDE POUR . 
PARENTS SÉPARÉS 

OU DIVORCÉS
Pap« e* fnainar r* «on* p)wa

L'AMOUR AU TOURNANT 
DE LA VIE 
Elof G. Nelson
Votre mariage est-il "usé" par le 
temps? Faites-le revivre!

$5.95

COMMENT ÉVITER LE DIVORCE 
Luciano et Bess L'Abate
Un nouveau guide pour les 
couples qui cherchent à sauver 
leur mariage

$5.95

A

LE GUIDE POUR PARENTS 
SÉPARÉS OU DIVORCÉS 
Miriam Galper
Le divorce ou la séparation sans 
traumatisme chez l'enfant

$6.95

7
GUIDES

PRATIQUES 
À LA 

PORTÉE 
DE TOUS

•*< •

GUIDE COMPLET DANSE DISCO 
Karen Lustgarten
Les meilleures techniques danse 
disco

$8.95

• • LES SECRETS DE 
M RÉUSSITE

Par la pensée 
dynerriaue 

etpcsfve

POURQUOI SUIS-JE 
TIMIDE?
Norman B. Rohrer 
S. Philip Sutherland
Ayez enfin confiance en vous, 
éliminez votre timidité, changez 
votre vie.

$5.95

GUIDE PRATIQUE 
D'AUTOHYPNOSE 
Melvin Powers
Comment combattre l'alcoolisme, 
l'obésité, la timidité, le tabac, les 
troubles divers.

$5.95,

/-I

LES SECRETS DE LA
RÉUSSITE
Melvin Power
Comment devenir positif et 
dynamique.

$5.95

NOUVEAU!
Achetez 

par
téléphone,

COMPOSEZ
IMMÊDIATEMEN
À MONTRÉAL: 282-0373

1

c’est
tellement 
plus simple

Pour les régions dont le code régional est 
514 - 418 • 819 • 613.

1-(800)-361-4345 fraÜ
avec votre carte CHARGEX ou master charge
Ajoutai $1.00 pour frais de port at de manutention.

Commande payable directement à votre 
facteur (C.O.D.)
Ajoutez $2.00 pour trais de port et de manutention.
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LES MOTS
RADIO 
MfN DECROISÉS DE

HORIZONTALEMENT
1— Chausette basse s’arrêtant 

a la cheville — Conifère.
2— Croque sous la dent
3— Qui a les qualités du feu — 

Eminence — Petite baie
4— Travail pénible. — Avale 

— Gelee des eaux
5— Sélénium. — Emplacement 

reserve aux bains de soleil.
6— Disposition à obéir
7— Bille de bois de sciage. — 

Honteuse
8— Sorte d’oignon. — Nep­

tunium — Se rendre.
9— Relative a la Bourse.
0— Statue représentant une 

divinité et exposee a 
l'adoration — Dieu de 
l’amour

1— Personne chargée de sur­
veiller les intérêts d’un 
mineur. — Quatre saisons. 
— Bismuth.

.2—Epoque — Combat entre 
deux adversaires — Être 
imaginaire

VERTICALEMENT
1—Fissiparité.

2— Instrument de musique — 
Mesure chinoise — Dif­
ficile a entamer

3— Fruit des conifères — 
Manoeuvre frauduleuse 
destinee a tromper — 
Enlève.

4— Tube de verre par lequel, 
dans une ampoule électri­
que, on pratique le vidage 
et. éventuellement, ensuite, 
le remplissage par un gaz 
détermine — Plante her­
bacée annuelle

5— Usages. — Masse de pierre 
très dure. — Repli du corps 
du serpent.

6— Saison — Qui a de grosses 
lèvres — Ruisselet

7— Gobelet en métal. — 
Ruisselet

8— Thallium — Evacuas 
l’unne — Alminium

9— Roi d’Israël. — D’Italie.
10— Accabler de reproches,

d'injures.
11— Fils aîné de Noé — Vole.
12— Bile — Doctrine d’origine 

chrétienne contraire à la foi 
catholique et condamnée 
par l’Eglise.

Num: .. 
Adresse: 
Ville: ..

A chaque semaine, cinq 
lettres seront tirées au ha- 
sarc parmi les réponses de 
nos lecteurs afin de choisir 
tes personnes qui se mérite­
ront un livre gracieusement 
offert par les Éditions de 
l’Homme.

R
SOLUTION OE LA 

SEMAINE DERNIÈRE

LES MOTS CROISES 
TÉLÉ-RADIOMONDE 
225 est, rue Roy 
Montréal, P. Québec 
H2W 1M5

Nos gagnant*:

M Pierre Morasse. Beauport: M 
Eric Lalonde. Longueuil: Mme 
Lisette Tremblay. BagotviMe; 
Mme Céline Linteau, Portneuf: 
Mlle Johanne Gagné. Chicou­
timi.

12 3 4 5 6 7 8 9 10 U 12
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BRAVO JEAN!

LAPOINTE 
VEND 50,000 

DISQUES 
EN 3 MOIS Son épouse Merle est très flère de lui.

.J

Jean Lapointe, ce grand chanteur et cet homme qui tait t’attirer la sympathie de 
milliers de gens dans toute la province de Québec, vient de recevoir un disque d’or pour 
la vente de son disque “Chante-la ta chanson”.

Jean Lapointe a réussi à vendre 50,000 copies de ce microsillon, qui ensoleille tous 
les coeurs de ses auditeurs. Il vendit ce grand nombre de disques en trois mois et ce, au 
plus grand plaisir de sa compagnie de disque.

Entre-temps, Monsieur Lapointe, a présenté son spectacle, “La grande séance”, au 
théétre St-Denis. Ce spectacle n’est pas un succès, mais un grand triomphal Tous les 
gens s’accordent pour dire que Jean Lapointe est passé maître dans l’art de plaire au 
public. A. Béiand

AVEC YVES MONTAND 
ETMIOU-MIOU

iky ^

Miou-MIou et Yves Montand dans “Les routes su Sud".

"Une histoire pleine de 
jalousie, de crises, 
d'affrontements, de com­
pétitions. de malentendus et 
d'amour”. Cette définition 
que Joseph Loaay donne de 
son film répond à la fiction 
imaginée par Jorga 
Semprun l'auteur célèbre 
de "Z”, “L’Aveu” et mainte­
nant “Les routa» du *ud" 
avec en vedette Yves Mon­
tand. Miou-MIou et Laurant 
Malat. Après "M Klein". 
“Les routa* du Sud" est le 
deuxième film français 
réalisé par Joseph Loaay.

Yves Montand y incarne 
un écrivain-cinéaste dont la 
réussite professionnelle 
sallie à une vie conjugale 
tout aussi réussie, où les 
émotions les plus intimes 
sont étayées par des con­
victions politiques com­
munes La seule ombre à ce 
bonheur, cést que par sa 
plénitude, il ne laisse pas de 
place au fils (Laurant Malat) 
issu de ce mariage. Dominé 
par la réussite de son père

“LES ROUTES DU SUD”: 
UN FILM DÉCHIRANT

GÉRALDINE HUNT
La sympathique 

chanteuse disco, 
Géraldine Hunt vient de

actuellement au beau fixe 
et attend impatiemment la 
sortie de film "À nous 
deux” de Claude Lelouch 
oans lequel elle par­
ticipait.
OCTOBRE

Le groupe Octobre qui 
a présenté un excellent 
spectacle dernièrement à 
l’Outremont s’est enrichi 
de deux nouveaux 
musiciens. Il nous a

qui le surplombe de toutes 
parts, le fils prend de plus 
en plus ses distances.

Le père et le fils, venus 
dans la maison de vacances 
le temps d'un week-end. se 
retrouvent en téte-à-téte 
L amie du fils, une jeune fille 
au regara dur et lucide 
(Miou-MIou), fait une 
première apparition Et 
soudain, cèst la tragédiel 
La femme du cinéaste 
trouve la mort dans un acci­
dent d'automobile. Le fils se 
dresse en accusateur du 
père qu'il rend responsable 
de la mort de sa mère. Le 
père rejette le fils comme si 
la mort de sa femme avait 
rompu tout lien avec son

terminer une série de 
cours de karaté. Elle 
saura donc se débrouiller 
si jamais elle est “atta­
quée”. La carrière de 
cette jeune chanteuse est

présenté 6 nouvelles 
chansons lors de ce spec­
tacle. chansons qui feront 
partie de leur nouveau 
microsillon qui sortira à 
l’automne prochain.

fils.
Lamie du fils, à la fois 

fragile et décidée (Miou- 
Miou) tentera de les réunir.

"La* route* tu Sud”, une 
présentation des Films 
Mutuels au cinéma La

^DaupN^depul^^^mara^
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MICHEL
LOUVAIN

Michel Louvain vient 
de rentrer du Mexique 
où il a passé de mer­
veilleuses vacances, il 
s'est reposé à son goût 
comme on dit. Aussitôt 
arrivé cependant, le 
boulot reprend de plus 
belle. Il est en train de 
mettre la main à un tout 
nouvel album qui 
devrait être sur le 
marché sous peu.
BARDE

Le groupe Barde est 
présentement en ve­
dette au El Casino. On 
dit beaucoup de bien 
de ces jeunes hommes 
et leur spectacle est de 
toute beauté. Ils sont là 
jusqu'au 25 de ce mois. 
Ils prennent ainsi la re­
lève de l’excellent duo 
qu’est Brault et 
Fréchette. C’est à voir.
CLAUDE
LÉVEILLÉ

Claude Léveillé (à 
l’instar de Michel Lou­
vain dont on vous par­
lait un peu plus haut) 
ira au Mexique à l’au­
tomne prochain. Ce­
pendant de son côté, 
ce voyage n ’en sera pas 
un de vacances. Et que 
non. Le sieur Léveillé 
s’y rend pour travailler. 
Souhaitons-lui bonne 
chance car on sait tous 
les problèmes qu’ont 
eu a affronter 
quelques-unes de nos 
vedettes récemment en 
allant travailler au pays 
des “sombréros”.

RENÉE
MARTEL

Au moment où nous 
écrivons ces lignes, la 
belle Renée donne un 
tout nouveau spectacle 
au Holliday Inn dans la 
Vieille Capitale (celui 
de la basse Ville). Elle y 
présente 17 nouvelles 
chansons et un pot- 
pourri de ses plus 
grands succès en par­
tant de “Liverpool”. En 
tout 18 succès.

DISQUES BONI
/ Chaque achat voua offre une prime
///// / / / /

1—RADIO STAR
Artistes variés 
Pot-Pourri Nicole Martin / 
Pourri Jean-Pierre Ferland / 
Pourri Robert Charlebois. 
Long jeu $7.98 
8 pistes et cass. $8.98

4—NICOLE MARTIN
Nicole Martin
Ne t’en vas pas / Quelques pas 
dans la ronde / Un autre jour / De 
l'autre côté du mur.
Long jeu $8.98 
8 pistes et cass. $8.98

6—GINETTE RENO
Ce que j'ai de plus beau 
Ce que j’ai de plus beau / Ma 
chanson c’est toi / Rien n’a chan­
gé / Seule / La vie / Nous.
Long jeu $7.98 
8 pistes et cass. $8.98

Wf

2—STARMANIA
Artistes variés
Opéra rock Luc Plamondon / 
Michel Berger / Diane Dufresne / 
Claude Dubois / Nanette Work­
man.
Long jeu $12.98 
8 pistes et cass. $13.98

Avec chaque disque 
que vous commandez 

vous recevrez un 
coupon d'une valeur de

SI .00
applicable sur votre 

prochaine commande

ANGÈLE ARSENAULT
Libre
Je veux toute toute toute la vivre 
ma vie / De temps en temps moi 
j'ai les bleus / Moi je mange.
Long jeu $7.98 
8 pistes cass. $8.98 »

r

3—RENÉ SIMARD & 
RENÉE MARTEL
Souvenirs de vacances 
Hey, Julie veux-tu sortir ce soir / 
J'ai besoin de ton amour / You're 
my everything / Tu n'es plus la
Long jeu $7.98 
8 pistes et cass. $8.98

lül

jir^V ^onforic v

5—SERGE FONTÀNE
How deep is your Love 
How deep is your Love / You re the 
one that I want / Le Lac de Côme / 
Ballade pour Adeline 
Long jeu $5.98 
8 pistes et cass. $6.98

, * v a

k

t 4% mm
8—JEAN LAPOINTE
Chante-la ta chanson 
Chante-la ta chanson / Kick 
kékanne / Léo.
Long jeu $8.98 
8 pistes et cass. $9.98

la

NOUVEAU
ACHETEZ PAR 

TÉLÉPHONE 
C’EST TELLEMENT 

PLUS SIMPLE!
Votre commande vous sera expédiee rapidement 

avec votre carte ou composez:

À MONTRÉAL: 282-0373

Vous pouvez recevoir ces disques chez vous. 
Remplissez ce coupon, joignez-y votre chèque ou 
mandat et adressez-le à:

DISQUES BONI
C.P. 188 Suce, la Cité, Mtl. H2W 2M9

Ci-joint un chèque □ un mandat-poste [I au mon­
tant de $...................ajoutez $1 00 par commande
pour frais de port et manutention plus 8% pour la 
taxe provinciale.
COMMANDES C O.D.: AJOUTEZ $2.00

Pour les régions dont le code régional est 
514-418-819-613

1-(800)-361-4345 SANS
FRAIS

!□ 2D 3D 
Long jeuD
NOM..................
ADRESSE........
VILLE...............
CODE POSTAL.

4D 5D 6D 7D 8D 
cassetteD 8 pistesD

T.R M, 31-3-79

TELE-R
A

D
IO

M
O

N
D

E, du 25 au 31 m
ars 1979 — Page 23



Pa
ge

 24
 —

 TE
LE

-R
A

D
IO

M
O

N
D

E,
 du

 25
 au

 31
 ma

rs
 19

79

jrTadioI MOT MYSTÈRE
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CE MOT MYSTÈRE COMPTE 5 LETTRES CACHÉES 
LE SUJET: L'INDUSTRIE LAITIÈRE

Lorsque vous vous serez servis de tous les mots ci-dessous en encerclant chacune de leurs 
lettres, ii ne vous restera que celles qui devront nécessairement former le Mot Mystère.

A cesser épicerie informer 0 régionabsent citoyen estimer L. obiet regretaccepter classifibr é tat laisser offrir réserveraccord comté F limiter origine restaurantacheter contenant faible livraison Saggraver contrôler faveur M payer sachetamener D fixer magasin perte secteur% amer déclarer force marché profit suivreardue dépense H ministre Q Targent diriger misère question tarifassumeraugmenter dollar
E

histoirehôpital N
nature

Rrapportrecevoir
transformer

U
c économie idéal nécessité réclamer unioncent écrémé imposer note réduire Vcertitude emploi inciter nouveau regarder vente

LA SOLUTION DU 
10 MARS: EFFONDREMENT

NOS
GAGNANTS:

À chaque semaine, cinq lettres seront 
tirées aù hasard parmi les réponses de nos 
lecteurs afin de choisir les personnes qui 
se mériteront un livre offert par les Édi- 
tions de l’Homme:

Mme Bernadette Pagé, Trois- 
Rivières; Mme Madeleine 
Léveillé, Montauban-les mines; 
M. L. Perron, St-Jean; M. 
Michel Bigras, Ste-Thérèse; 

ggm Mme Rita Jetté, Grandby.

l“MOT MYSTÈRE” Réponse..... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ""^j

I Téié-Radiomonde ^
225 est rue Roy vine.................. j

IMontréaîl H2W 1M5 Téléphone............................... I

--------------------------------------------------------------------

DES SPECTATEURS LUI VOLENT 
SON MICRO DURANT SON SHOW:

WINSTON McQUADE 
EN COLÈRE!

Winston McQuade est un 
bonhomme sympathique, 
même très sympathique. 
Depuis qu'il est arrivé à 
Montréal, à Radio-Canada, il 
a conquis la faveur du public. 
Cependant, il ne faut pas lui 
marcher sur les pieds. Il est 
capable d'en prendre mais 
trop c'est trop. Il nous a 
montré la semaine, à son 
émission: “L’Heure de 
Pointe’’ de quel bois il se 
chauffait lorsqu'on le 
poussait à bout.

En effet, durant son show, 
deux demoiselles sont 
arrivées sur le plateau de 
rémission et se sont ac­
caparées du micro de mon­
sieur McQuade alors qu'il 
était en train de présenter un 
de ses invités. Comme ça... 
comme un cheveu sur la 
soupe pour employer une 
expression populaire.

Les deux femmes en 
question voulaient parler de 
la condition de la femme 
iranienne présentement. 
Elles voulaient sensibiliser la 
population à la condition 
féminine de la femme en 
Iran.

Les techniciens ont im­
médiatement coupé le son 
afin qu’on ne puisse 
entendre ce que les deux 
demoiselles disaient. Quant 
à Winston McQuade, il ôtait 
tout simplement sidéré par 
cette attitude. Pendant quel­
ques instants il a essayé de 
retrouvé son sourire mais 
cela lui était difficile.

Quoi qu'il en soit, à la fin

Winston McQuade: pas content 
du tout!

de rémission, Winston devait 
déclaré: “Nous n'avons
jamais fermé les portes à qui 
que ce soit à Radio-Canada. 
S'il vous plaît, lorsque vous 
avez quelque chose à dire, 
passer par les voles nor­
males. Il y a un service qu’on 
appelle relation avec 
laudltolre, Ici à Radio- 
Canada, servez-vous en. 
Défoncez pas les portes. 
Frappez avant d'entrer’’.

Ça fait déjà quelquefois 
que Winston McQuade se 
fait prendre de la sorte à son 
émission. L’autre jour c'était 
un groupe d’étudiants qui 
voulaient le kidnappé. Il 
commence à en avoir assez 
et ceci est bien compréhen­
sible. Va-t-il falloir que 
Radio-Canada engage des 
gardes du corps pour 
Winston McQuade à 
‘‘L’Heure de Pointe" pour 
que des situations 
semblables ne se reprodui­
sent plus? C’est un pensez-y 
bien.

v

POUR NOUS FAIRE MOURIR DE RIRE"
CLAUDE BLANCHARD 

VISITE “PATRICK ET RENÉE”
L’invité de Patrick Norman et 

Renée Martel à leur émission 
“Patrick et Renée”, le vendredi 6 

’ avril i 19 heures 30 sera nul
autre que le fantaisiste Claude

____________________  Blanchard, qui après s’étre retiré
¥ 1 -*ÆmÊF,s*miÊ!BWm momentanément de la scène

québécoise, a décidé d’effectuer 
un retour en lançant sur le 
marché un microsillon Intitulé 
“Mort de rire”, il nous offrira 
d'ailleurs quelques-unes des 
meilleures “blagues” de ce dis­
que lors de son passage à 
l’émission.

Quant è Renée Martel, elle 
nouç fera entendre une toute 
nouvelle chanson, “Darling” et 
un succès de Suzanne Stevens 
“Les nuits sont trop longues”.

Nous retrouverons, par la 
suite, Patrick Norman in­
terpréter “Costume blanc” et 
“Coton Jenny”.

Et finalement, les deux sym­
pathiques animateurs 
chanteront "Boogie Boogie 
Shibougamou”.



TÉLÉ-RADIO- 
CINÉM

, À RADIO-CANADA
DES ERREURS TECHNIQUES 

IMPARDONNARLES
La Société Radio-Canada, notre maison d'État en frais 

de télévision fait vraiment pitié par les temps qui courent, 
surtout durant la présentation du bulletin de nouvelles. Il y 
a de sérieuses erreurs de montage, de réalisation qui 
mettent tout le monde mal à son aise, principalement le 
présentateur. On nous lit une nouvelle et on nous dit que 
tel ou tel reporter est sur les lieux, on coupe et... on nous 
parle d’autres choses, on voit un reportage qui n’a aucun 
rapport avec ce qu’on vient de nous annoncer.

Il me semble que de telles erreurs sont pardonnables. 
Tout le monde est humain et on peut comprendre. Cepen­
dant quand ça arrive à la pelletée, ceci devient impardon­
nable. Avec les budgets que possède Radio-Canada, — 
notre argent par surcroît — il me semble qu’on devrait 
faire un petit peu plus attention.

f

Bernard Derome en a pour aon ar­
gent lorsqu'il présente les nouvel­
les.

»u 3 au » Ami LA GRANDE MONIQUE LEYRAC
VOUS DONNE RENDEZ-VOUS A SON 'RAGTIME'

Monique Leyrac, celle 
qui vient de redorer la ré­
putation de nos "Faut voir 
ça" le dimanche à Radio- 
Canada, sera en vedette à 
la salle Maisonneuve de la 
PDA du 3 au 8 avril. Le titre 
de son show est "Le rag­
time à Monique”. Ce spec­
tacle nous transportera 
dans le temps. Un petit air 
de ragtime, quelques pas 
de claudette, un retour aux 
années ‘40 et bien d’autres 
surprises. Un spectacle 
haut en couleurs et en cos­
tumes. À cette occasion, 
Monique Leyrac sera ac­
compagné par nul autre 
que Gaston Brisson et sera 
entourée de danseurs. Les 
billets sont en vente main­
tenant aux guichets de la 
PDA. À voir absolument.

' «’A
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V

NOUVEAU VISAGE: APRES LA CHANSON C'EST LE
CINEMA POUR PIERRE PATRICK

Pierre Patrick est un nom inconnu auprès du grand 
public. Je lui réserve donc une petite place dans cette 
page pour vous le présenter car il fera sûrement parler de 
lui d’ici les prochains mois et peut-être même qu’à l’au­
tomne prochain deviendra-t-il notre second René Simard.

Pierre Patrick est un jeune chanteur qui devrait nous 
présenter son premier disque à l’été ou à l’automne 
prochain. Il reprendra probablement le succès "C’est écrit 
dans le ciel” en disco.

Pour l’instant cependant ce qui l’accapare le plus c’est 
le cinéma. En effet, après avoir suivi quelques cours en art 
dramatique, il aura la chance de mettre son talent à l’é­
preuve au cours du mois d’avril prochain alors qu’il sera de 
la distribution d’un film titré: "Thérèsa”. On y reviendra 
mais c’est un nom à surveiller ce jeune Patrick.

V

/, » r,
DANIEL GUERARD 

REMONTERAIT SUR LA SCENE 
A L'AUTOMNE PROCHAIN

Daniel Guérard, celui-là même qui a fait les belles 
années de la chansonnette québécoise vers ‘65-’66 
devrait normalement effectuer un retour à la scène à 
l’automne prochain. Rencontré récemment, monsieur 
Guérard nous a dit que cela faisait déjà un bon bout de 
temps qu’il n’était pas monté sur les planches (presque 
10 ans, c’est-à-dire depuis qu’il a débuté à la radio) et 
qu’il était un peu nerveux à la pensée d’un retour. Mais, 
selon lui, il faut que cela se fasse.

Il nous reviendra très certainement dans un style tout 
à fait différent de celui dans lequel on l’avait connu au 
milieu des années ‘60. Il s’est armé de personnes de 
grande expérience pour travailler à ses côtés, notam­
ment de François Cousineau. Lorsqu’on pense que ce 
dernier a pratiquement "monté” Diane Dufresne au fir­
mament des vedettes avec son "Tiens toe ben j’arrive”, 
on peut penser qu’il réussira à en faire de même avec 
Daniel.

Dans l’entourage de Daniel, on parle même d’un al­
bum à prévoir. Rien n’est certain cependant car dans 
ce milieu il est toujours long de signer un contrat avec 
une compagnie de disques quelconque. Avec sa per­
sévérance, il y réussira certainement. Enfin, tout ce qui 
entoure Daniel Guérard et son retour nous intéresse 
grandement et nous vous mettrons au courant de la 
progression des événements.

UN PETIT VOYAGE À 
PARIS POUR FRANCINE GRIMALDI

La çritique de spectacles 
par excellence de Radio- 
Canada a l’émission 
“L’Heure de Pointe” Fran­
cine Grimaldi se rendra à 
Paris au mois d’avril 
prochain. En effet, dans le 
cadre de l’opération 
Starmania-Paris, la belle 
Francine ira donc passer 
quelques jours dans la Ville 
Lumières. Inutile de dire que 
friande de bons spectacles 
comme elle l’est, elle en pro­
fitera pour se régaler chez 
nos cousins les français.

En passant, elle nous re­
vient de Haïti toute bronzée 
et toute pimpante après 
s’ètre reposer durant quel­
ques semaines. Elle a rap­
porté avec elle toutes sortes 
de costumes très orlginauxl 
des cafcancs, des turbans,

ÜÉ;

Ib,
des bijoux de toutes sortes. 
Francine Grimaldi: sûrement 
la personnalité la plu» origi­
nale de toute la gente artisti­
que montréalaise. Et quel 
bon caractère elle a.
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Au baptême de Mêlante en 1975.

En 1969, elle est nommée Révélation de l'année avec Bruce.

X

Iff

Chantal Pary et un autre gros nom des années ‘67, Eric.

%

Avec un grand de la chanson, Fernand Gignac.

(es Iniages d’une
Grande Carrière’.)
LES ANNÉES 
IMPORTANTES DE 
CHANTAL PARY

CHANTAL
1962

— C’est sa mère qui lui 
procura son premier engage­
ment dans un cabaret. Chantal 
avait douze ans..Elle était M.C. et 
devait présenter le spectacle: la 
danseuse, le chanteur invité et 
tout le reste. Son premier cachet 
fut de $15.00

1963
— Chantal décide de prendre 

sa future carrière au sérieux. Elle 
s’inscrit aux cours de chant de 
Roger Larivière. Son existence à 
cette époque était très 
mouvementée. Elle était partagée 
entre l’école, la chanson et les 
garçons. Déjà, elle avait une cin­
quantaine de chevaliers servants 
qui la suivaient partout. Certains 
d’entre eux l'ont même 
demandée en mariage.

1965
— Sa future carrière prend une 

autre orientation. Avant elle ne 
rêvait que de chanter dans les 
cabarets tout comme sa mère 
Janie Berre. C'est cette dernière 
qui l'a poussée à participer au 
concours organisé par CKVL 
"Vive la vie" avec Léon Lachance. 
Dans le cadre de cette émission il 
y avait un concours d’amateurs 
dont les participants étaient, 
choisis par Tante Pauline. Elle a 
remporté le premier prix et fut 
par la suite invitée à participer à 
cette émission pendant deux 
semaines.

1966
— Elle enregistre son premier 

disque. C’est sur étiquette 
‘'Rusticana" que Chantal 
enregistra “L’amour va, l'amour 
vient", et ce fut un succès. Elle en 
fit trois sur cette étiquette, jus­
qu'au jour où Gilles Talbot, qui 
était aussi le gérant de Ginette 
Reno, s’intéresse à elle. C’est lui 
qui la fit vraiment démarrer. C'est 
à lui que revient l’honneur d’avoir 
fait de Chantal une vedette.

1969
— Elle est élue la révélation 

féminine de l'année. C'est l’un 
des moments les plus 
merveilleux de sa carrière. Au 
cours de l’hiver 1969, elle est 
allée à Bruxelles représenter le 
Canada à un concours inter­
national de la chanson. Elle s'est 
classée troisième avec une 
chanson de Hubert Loiselle et de 
Pierre Brabant. “Je n’ai pas de 
temps à perdre". Au festival du 
disque canadien la môme année, 
elle reput une bourse du 
gouvernement du Québec pour 
se perfectionner.

PARY

' /

Au début de sa carrière.
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Melanie a 3 ana. Avec aa mere, celle qui l’a toujoura encouragea.

QUI EST-iLLE ' »
Chantal Pary est née à 

Longueuil le 17 décembre 
1950. Son vrai nom est Lucie 
Bernier. Elle est sagittaire et 
se dit spontanée, changeante, 
affectueuse, prompte, op­
timiste, simple, gourmande, 
capricieuse, sensible et 
possessive. Chantal mesure 
5’7” et pèse 115 Ibs. Elle a les 
yeux et les cheveux bruns.

SA MÈRE 
L'ENCOURAGE 
À CHANTER

Mme Bernier, la mère de 
Chantal, a eu trois enfants. 
Lorsqu’ils furent assez grands 
pour se débrouiller seuls, elle 
a annoncé à son mari, au 
cours d’une réunion de 
famille, qu’elle désirait 
entreprendre une carrière 
dans la chanson. Pendant 
quelque temps elle a suivi des 
cours de chant avec M. Mar­
di. Deux semaines plus tard, 
Chantal partait avec sa mère 
suivre elle aussi des cours de 
chant.

SON GRAND 
AMOUR

Après deux très courtes 
idylles avec le. producteur 
Yves Martin et la chanteur 
Serge Turbide, Chantal ren­
contre André Sylvain. Elle l’a 
rencontré pour la première 
fois en 1965, un an avant 
l’enregistrement de som 
premier 45 tours. Elle avait 14 
ans et lui 27 ans. La trouvant 
trop jeune et lui trop vieux 
pour commencer une idylle, Il 
décide d’attendre, bien qu’il

"UNAIR M VALSE" EN TETE DU PALMARÈS

Son mariage è la télé en 1970. Elle représente le Canada è Bruxelles au concours International de la Chanson.

m &A» %

Avec deux de ses amis, André Lejeune et Michel 
Noél. Jean Malo, Tl-Mousse, Chantal et Tl-Qus.Au Festival de Mexico.
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soit très amoureux d’elle. 
Deux ans plus tard il a rappelé 
Chantal pour l’inviter au 
cinéma. Depuis ils ne se sont 
pas quittés. André Sylvain est 
originaire de la Beauce. Il a 
débuté dans la radio en 1960 
et a aussi fait carrière dans la 
chanson.

Le 9 mai 1970 elle épouse 
André Sylvain, après trois 
longues années de fréquen­
tations. Leur mariage fut filmé 
à la télévision dans le cadre 
de rémission "Jeunesse”. De 
quoi faire rêver toutes les 
jeunes filles. Chantal épousait 
enfin son prince charmant et

depuis, ils connaissent un 
bonheur sans nuage.

En avril 1975, naissait leur 
premier enfant, Mêlante. Le 
moins que l’on puisse dire 
c’est que ce bébé s’est bien 
fait attendre. On a môme écrit 
que le couple Sylvaln-Pary 
songeait à adopter un enfant.

u is u i u 11 u va « « w

grossesse très difficile, Chan­
tal ne désire plus d’autres en­
fants pour le moment. De plus 
elle a repris le collier et elle 
connaît toujours autant de 
succès. Chantal Pary est une 
jeune femme comblée? Per­
sonne n’en doute.
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Achetez \
un gallon ^
de semi-lustre 
alkyde blanc 
V-525 au 
prix de détail 
suggéré et 
obtenez en 
un autre 
gratuitement!

r # ^
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SUPER
ALKYDE
BLANC

:

SUPER
ALKYDE
BLANC

•y

J\SS^

20% '
DE RABAIS SUR) 
' CATALOGUE

\

A
I

\V L'homme qui vend la peinture au meilleur prix

LES AUBAINES DE CHARLEMAGNE
Couche de fond 
ALKYDE BLANC 

CR 1300
1 ga! $8.95

2 gai $16.00

• EMAIL 
PORCELAINE 

SUPER BLANC 
59

(pour cuisines.
meubles, 

boiseries etc...) 
$14.98 le gallon

SEMI LUSTRE 
LATEX BLANC V 

510
1 gai $13.99
2 gai $25.00

SCELLEUR 
latex 
V 23

1 gai $8.95
2 gai $16.00

REÇU f p *. ^magasins
)NTRÈAiT590d 

[mohtf RE AL 8862 Hoctf 
I WOWf#/y?9'’9^ss<gi 
, MONTREAL SSCfe-S^Mief,

10NTRÉAL 1871 Ontaricisst 
JONTRÉAL-NORD 5833^.éger 

TT. 1477 St-Jean-Ba^liste 
VETOUN3901 Ge 
LASALDÎ N8i Shevchenko

arlemaâne Robe
Xnnaqasins au Québec " ^

767-6541
353-0710
725-8777
729-2123
526-9508
327-2307
645-1754
761-3676
365-4110

LAVAL 1769 St-Martin Ouest 681-8211
TERREBONNE 1021 Des Seigneurs 467-1833
LONGUEUIL 1166 Ste-Foy ' 670-5440
BROSSARD 1875 Panama 465-2086
CHÂTEAUGUAY 102 St-Jean-Baptiste 691-1772
BELOEIL 104 Laurier 464-1053
ST—EUSTACHE 346 Grande-Côte 472-0107
ST-JEAN 423 St-Jacques 346-7551
JOLIETTE 202 Baby 759-3304

REPENTIGNY 285 LaRochelle 
ST-HYACINTHE 2285 Boul. Casavant 
STE-JULIE DE VERCHÈRES 

1791 Principale
ST-HUBERT 5245 Boul. Cousineau 

(galeries Cousineau) 
SAINT-BRUNO 1444 rue Roberval 

(galeries Roberval)

-2031
-8998


